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PRÉFACE. 

En travaillant , il y a quelques années , à 
la Bibliothèque de la rue Richelieu, je trouvai- 
un manuscrit dont le titre , tracé en rou^e , 
excita mon attention et me fit croire tout d'a- 
bord à une découverte importante. C'était le 
volume coté dans le supplément français i525, 
petit in-4^j sur parchemin y composé de vingt- 
six feuillets et commençant ainsi : Extrait en 
abregié des yieulx Memouriaulx de Tabboiede 
Saint-Àubin-des-Boès en Bretaigne , por la mai- 
son de Matignon qui a fondé ladicte abboie, 
sieyant un yieux cuartrier cpii fut autrefez en 
celle abboie. — Hic est liber sive memoriale 
antiquitatum Britanniarum, Britania dicta Ar- 
morica , et fondationis abbatiae Sancti Albini 
Boscorum in ista patria anno trecentesimo oc- 
togesimo octavo pro Primo bannereto Matigno- 
niano , et rerum quae evenerunt a dicto tem- 
pore tam in dicta patria quam in ea abbatia. 
L'ayant parcouru , je ne tardai pa^ à recon- 
naîtra que j'avais sous les yeux un poème 
faux par le fond comrhe par la forme y car 
non-seulement la langue n'avait du XII^ siè- 
cle que l'étrangetéy mais le manuscrit lui-mê- 
me, dont l'écriture avait été imitée, tant bien 
que mal, de quelque volume de cette époque. 
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ne pouvait tromper que les personnes étran^ 
gères à la paléographie du moyen âge. Dans 
quel but ce faux avait-il été commis ? Ou pat 
la famille ae Matignon^ intéressée à faire re^ 
monter son origine le plus loin possible ^ ou 
par quelque fourbe, qui espérait faire des du- 
pes. Cette dernière idée survécut à Vautre 
dans mon esprit , après que j'eus lu sur le 
feuillet de garde en regara du titre ces énon- 
dations écrites au-dessous l'une de l'autre : 
Ce Ms. est à yendre à M. le comte de Mati- 
gnon. — Avril 7io. Sur là couverture , qui 
est en velours 'râpé dont la couleur a disparu, 
je lus encore ces notes jetées çà et là : Cotté 
5, — 178^ ? — i388-K— Boite n. — Liasse' 
11... a ; mais je ne sais si elles se rapportent 
au classement des archives de la maison de 
Matignon, ou si elles ont été imaginées pour 
démontrer là convenance d!y réintégrer un 
manuscrit si glorieux pour elle. 

Le poème qu^il renferme me remit en mé- 
moire un ouvrage semblable publié par Moi" 
sont de Brieux à là suite d'un petit livre cur- 
rieux et devenu rare (i ). J'y recourus, et quel 
fut mon étonnement quand je reconnus que 
tOràre des bànnerets de Bretagne, <«^r., n'é- 
tait pas plus authentique que /^Extrait en 
abregié des yiealxrMemonriaalx de Fabboie de 
Saint-Aubin-des-Boès ! L'éditeur l'avait reçu 

(1) let Orighut de quelques c&utumes aueiennee et de 
plusieurs façons de parler triviales » avec un vieux manu- 
scrit en vers touchant l'origine des chevaliers bannerets de 
Bretoffue* Gaen, J. GaTeiier,ld72, petit iii-12, de tiii- 
200 pages. 
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en communication des main» de Madame de 
Matignon, comme cela résulte d'une note pla- 
cée à la suite du poème (i)^ et personne jus^ 
qv^â présent n'avait élet^é la voix pour si- 
gnaler la supercherie littéraire dont il était 
le fruit. Bien plus, feu M, G. Duplessis en 
aidait donné une seconde édition à Caen (a)^ 
en évitant, il est vrai, de se prononcer sur 
l'origine et l'authenticité du manuscrit dont il 
avait été primitivement tiré, mais avec l'ad- 
dition d'un glossaire dont les seuls monuments 
originaux sont dignes. Cette fois-là, pas plus 
que l'autre, personne ne s'avisa de soupçon- 
ner que /'Ordre des Bannerets de Bretagne 
pouvait bien être un de ces poèmes apocryphes ~ 
destinés d jeter de l'éclat sur une famille. 

La plus connue de ces compositions est 
encore originaire de la Normandie. Destinée 
à démontrer l'antique illustration de la mai-- 
son de Harcourt, eue a été recueillie par Gilles- 
André de la Roque, dans sa volumineuse 
compilation (3). Feu Vabbé de la Rue veut 

(i) « Ce manuscrit , de mesme que celay du Traité 
de chevalerie , est à Torigny, entre les mains de ma- 
dame de Matignon, qui m*a fait Thonneur de me les 
communiquer. J'ay crû qu^elle ne trouveroit pas mau- 
Tais que je contimiasse d*enrichir de ses trésors la ré- 
publique des lettres , et que je publiasse en mesme 
temps la gloire de son illustre maison, et le ressenti- 
ment que j^ay de ses extresmes bontés : 

« Ne les pouvant payer, du moins il les faat dire. » 
(a) VOrdre des bannereit de Bretagne et leur origine^ 
translaté sur le latin , et depuis mis en rimes françaises. A 
Gàen, chez Mancel, 18S7, in-4o, de ij-31 pages in-4o, 
plus deux feuillets de titres. 
(3) Torfet ses descendants, chapitre T. Wace i 
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hien croire qu'elle ait Wace pour auteur; 
mais il prend soin d'ajouter que la copie dont 
l'éditeur a fait usage est parfois bien incor- 
recte (i). Comment cette incorrection ne lui 
a-t-elle pas fait entreç^oir la vérité ? 

Si je voulais dresser la liste de tous les 
faux commis en vue d'un but semblable , ma 
tâcf^e ne laisserait pas que d'être assez lon- 
gue, surtout si je m abandonnais à la discus- 
sion des preuves qui établissent le fait ; elle 
le serait encore bien plus , pour peu qu'aux 
poèmes je voulusse ajouter les chartes et les 
lettres , plus faciles encore à composer et à 
mettre en circulation. Bans ce genre de faux^ 
nous retrouvions encore les Normands à l'œu- 
vre , de ce côté-ci du détroit , et encore plus 
de l'autre , où les documents généalogiques 
sont accueillis avec tant d^ empressement, tant 
de complaisance, quand ils peuvent appuyer 
des prétentions à une origine normande , 
comme celles des Gurney, qui n'empruntent 
aucune force à une pièce fausse publiée il y 
a quelques années par l'un des membres de 
cette honorable famille (a). 

Francisque-Michel. 

seript y parmi les Preuves de V Histoire généalogique de la 
maison de Harcourt , tom. m , pag. 13^8. 

(i) Essais historiques sur les bardes ^ les jongleurs et 
les trouvères normands et angUh-normands , etc. Caen 
chez Mancel , 1834 , in-S», tom. ii, pag. 180. 

(a) Voyez tAe Record of the Bouse of Goumay , corn- 
pUed from original Documents by Daniel Gurney, Esq, F. 
S. A. Printed (for private distribution only) 1848, 
in-40, pag. 146-152. (Letter from Julian de Tregoz to 
her brother the bishop of Hereford.) 
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r u temps que la Bretagne armo- * 
)rique estouet à tos propos yexée ' 
Lpar les félons Danois, ennemis 
^naturiaus don païs et espesiaul- * 
^ment des saincts lieux, comme' 
abboies, por cause du pou de deffense ; et qui 
avet tos jors à prendre lesdictes abboies avœint 
moult affere, et par especial Saint-Jacut et Saint- 
Aulbin , mais Saint-Jacut la primiere où ne 
laissierent riens du tout, jusques ous tiltres et 
ensengnemens qui furent arts et bruslez; car 
por Saint-Aubin se puœt bien miex garde, et 
n'estœtpas tantempillé, et lesreligioux,quand 
estœtmestier, se retreioient en lieux fors et i 
portoint lour ayœr en telle manière que quand 
ces malles gens i venoeint, n'i treyint que portes 
cuvettes e1 soùlliers abbattus ; et par ainsi se 

i 
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desaccoastamîreiit celles gens de plus i anlger. 
Jusques à un temps qu*en ne pensoet plus 
en eus, quand en une seraine nuict que les che- 
cuns dormoueint, descendirent en cartier 
Lamballe, où quand furent descendus, s*ecar- 
tièrent conune perdriels ou conune saute- 
relles iessies de Fabisme , se ruèrent une 
bonne part en ladite abboie, o en meindrebrit 
que peurent enfondrerent portes et se jettierent 
es chambres des religioux, que prinrent dor- 
mans et que lièrent comme criminiaulx en les 
menassant de YÎlaine mort s'ik ne lour trou- 
yœint ransons ; puis fouillirent dans buffets et 
coffires, où prinrent tout quant qu^il j ayœt de 
biau et de bon, puis saillirent dedans le mous- 
tier , où prinrent calices et saintes reliques por 
en avœr les enchassemens , joyels , et aultres 
richesses, saint ciboire, croys et chandeliers : 
en un mot, tôt ce que y ayeit de prix et valour, 
et riens n'y laissierent de tous ornements, jus- 
ques aux touailles dont faiseint pacquets. Et en 
dementiers que partie de ces endiablez à gros 
martels et autres ferments [mejhagoient et bri- 
soient ymagés et autels, epytaphes çt tombiaux, 
et especiaulment les moult belles sépultures 
soubs qui gisoint les corps des deffuncts sires de 
Matignon, dont grand perte estouet, une aultre 
partie amassoient tos meubles de celle maison, 
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quels que fussent, en monseau et tas, pour ardre 
et bnisler, en quas que en nelourbaillastsonunes 
et rançons comme demandoient. Et por y faire 
le feu prendre, y fourroîent les tiltres et ensen- 
gnemens dlcelle abboye, o les registres et 
aultres livres de la bîbliotecque, mais par es- 
pedal son riche dbartrier, qui tant biau estœt 
que se estœt merveilles ; car tôt estœt de fin 
yeUin couvert de velours sur bœs et orfevrie 
d'argent o belles figures et gravoures , et tôt 
enluminé par le dedans, de fin or et de fin 
azur. Ou premières lettres, et commencements 
de chaincun chapitre, y aveit tablians qui re- 
priesentoint ce que lesdicts chapitres devoint 
contenir, qui estœt tôt premièrement de sainte 
Escriture, comme de la venue de Adam i Noé et 
ses fils, ousquels apr^s le déluge sépara le monde 
por de un dHcels et de sa lignie isire yssir celi 
par qui vint Bretagne , por dHceste Bretaigne 
en après parler tôt à Taise, et enfin venir ou 
commencement de ceste abboye et ce qui advenu 
en estoetd'anen an et de temps en temps, comme 
aussi de celle Bretagne et de ce qui plus mer- 
yeilloux estœt arrivé en l'un et en Tautre ; et 
pour ce estouet molt gros et poisant , et tant 
que deux homs auroeint sceu faire que de le por- 
ter. Et pour ce, ainsi qu'il est dit, estœt £sdt et 
relié tôt en de^^ent et exprès por servir & tos 
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jors esorire d'an en an et de temps en temps, 
josques enfin deu monde, siencor duroit. Et. 
d'ans par n'y en ayeit pas lax® partis d'écrit, , 
tout le reste estant encore blanc où en escrivœt 
les choses à la mesure que elles passoint. Et fut 
donc apporté icel liyre ouprès doudit tas sur 
un establier, où fut dessiplé et mis par lam- 
biaus endret la couverture, por en arracbier les 
orfèvreries que un segnour de Matignon y avœt 
fet faire o grand prix d'argent , et y estœint 
ses armoiries gravées. Et puis ou dedans fut tôt 
demesmehagié et brisié por en avœr les belles , 
peintures et enlumineures, que ses pervers enra- 
choeint et sans respiect dechiroeint, en sorte et 
manière que presque tôt s'en alla par lambiaux 
et parpalestriaulx, que fourroueint encor dans 
iceli tas o les autres livres et ensengnemens ; et 
puis quand fut faict et que vinrent à bouter feu . 
à iceli tas ainsi entrelai'dé de papiers et de par- . 
chemins, les guets et espies que ses félons meur- 
triers aveint laissiez pour les advertir, vinrent 
huyer et crier que se retrahissent, où à grand 
radon saillirent donc tous vers leurs compa- 
gnons qui esteint desjà embarqués, porce que . 
Bretagne estœt en esmeute, et desjà les banne- . 
rets k cheval. Et adonc laissierent lours plus . 
grandz pacquets qui plus pesoient et maints « 
?allaint, comme oussi les religioux ainsi garro- > 
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tés et liez, que estœint o grand regret.ct déses- 
pérance de tôt ce qui estœt advint, mais oussi 
bien consoulez et soulatiés de ce que aveint eu 
mains la yie sauve; et comme peurent, FunUau- 
tre se desgarotterent por aller bien visteestein- 
dre ce feu, qui tant desjà estœt enflambé que 
sans foison d^eau jamais n^auroient sceu en venir 
à bout, mais qui acheva aussi de tout perdre 
por les papiers spécialement, comme maints re- 
gistres des affaires delà maison deladicte abbaie. 
Quant por les parchemins, ils furent tos engri- 
lonnez de sorte et manière que ne fut moyen 
déplus s'en servir. Et quandpour les palestriaux 
de cedict chartrier, on en ramassa tout autant 
que en puet, que cuida-t-on de rejoindre ensem- 
ble; mais ne fut possible, et ce pour la cause que 
jamais on n'en seut trouver un qui revint à 
Fautre, ni ouquel on sceust tant seulement lire 
quatre mots de suitte, tant esteint rostis et en- 
grillonnez : et pour ce il fallut refaire un autre 
chartrier non mie tant biau ni tant grand comme 
le premier ni tant ample nj de suitte, mais 
seulement par petis chapitres etmemouriaulx sé- 
parez les nngs des autres et composés en partie 
de ce^'en y povoit encore lire, et en partie des 
remembrances qu'un chacun des religiouxpouet 
encor aver des dioses qu'il avet leues autre fez ; 
et j venoient donc uns et checuns d'icels dire 
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ses remembres quand mestierestoet : et ainsi fut 
fait un autre chartrier, mais non mie tel que ce 
premier, ainsois en simple registre et par arti- 
cles et [mejmoriaulx séparez les ungs des autres, 
desquels ayons trié les choses qui parlent des 
seigneurs de Matignon et de Taneienneté de lour 
segnourie, comme ils nous en ont requis o grand 
honor qu'ils nous ont fait; et l'avons trié du latin 
por plus de commodité pour hommes et femmes, 
et faict mettre en ces belles rimes, comme se est 
huy la coustume et guise, pour la délectation et 
plaisir tant des lisans que des escoutans. 





CI EST L'EXTRAICT EN ABREGIÉ 

Bien trié et bien arrangié 
Des memoriauls de V abbaye 
De Saint-Aubin-des-Bœa sans baye, 
Por les sires de Matignon 
Fondateurs de celle maeson. 
Et premièrement 

PREMIER MEVORIAL 

Qui est de la création du monde. 

In principio creavit Dens celam 
et terram. Terra autem, ete. 

uand Diex ot dou limon trié 
i Lliomme et à son semblant créé , 
j Si li donna femme do quelle 
Yssit une grande séquelle 

D'efianSf comme après mort d'Abel 

Seth, q[ui tant fut delet et bel 

Et duquel Seth Enoz yessit, 

Duquel tote lignée assit 

Por de Diex la youlenté faire 

Et totalement li complaire. 
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Et pnis d^Enoz Tint Canainam , 

Et de Canamam Malaleam, 

Et de Malem Jared 

Ou Irad, qui sans plus long plet 

Engendra Enoch qui jà ut 

Livres, ainsi que dict sainct Jut ; 

Et puis d'Enoch Mathusalé, 

Et de Mathusalé Lamé 

Qui fut le père de Noué, 

Comme il est très-bien aprové, 

Qui fut une très-noble ligne , 

Mais qui enfin devint maligne 

Et tiellement preyariqua 

Que Diex bien serré s'en picqua 

Et envoya un grand déluge 

Qui mist tout à fin et déluge , 

Por les péchiez et les mesfaiz 

Que ses dessendants aveint faictz. 

Et qui hors Noé et sa famille 

En submerga quatre vingt mille 

Dix et set cents quatre vint-huit. 

Mil cent seixante et dix-houit 

Milions sept cents et seixante 

Et neuf mil deus cents et querante 

Houit personnes, encor sans 

Vieux , jeunes , femmes et es£uis. 

Ainsi comme grand clercs racontent 

Et disent que ses nombres montent. 




DE Saint-Aubin-des-Bcbs. 

LE II. MEMORIAL 
Est de Noé et sa lignée, 

; t por second memourîal 
r Trié de ce chartrier-joumal 
* De l'abboie de Saint-Âubin, 
' Ainsi que dit le vieux latin, 

Quand fut temps et mestier de querre 

Moien de repeuplié la terre 

Dliommes et femmes comme advint , 

Veed la chose comme vint : 

C^est qu^elle fut toute donnée 

En cet estât mal ordonnée 

Et détrempée par les eaux, 

A ses trex jonnes damoisîaux, 

Sam, Cham, Japhet; et li premier. 

Ainsi que est Tordre coustumier , 

Ot et dioisit tote TAsie. 

Gham ot FAufirique ; et puis sassie 

Fut l'Europe es mains de Japhet , 

Qui est où gist tout nostre £adct 

Et tend nostre desconvenue > 

Pour qu'en est Bretagne venue 
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Dont nous yoolons tenir propos : 

Et pour ce est-il donc à propos 

De dire que yssit de Japhet 

Quinze générations en effect 

Et sept fils : assavoir Gomer 

Qu'adyint de Gallus sumonunei', 

Ouquel furent Gaules données 

Et du nom Gallus surnommées. 

Et de sa ligne il yssit 

Cil qui les fondements assit 

De la noble cité de Troie, 

Qui fut empris des Grecs la proye* 

Et de Japhet les autres fils 

Furent Magoth, le segondpuis 

Madran, et puis Joyian, 

Et puis Jouel Mosooch et Tyrrhaam, 

Qui en lours rangs ourent proyinces, 

Que gouvernèrent comme princes. 

Et le peuplierent comme est dict, 

Sans mesconte ni contredit. 
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III. MEMORIAL 
De Vhrmorique province. 

i vas de celle Gaule une euree , 
Por cause d'eaux et marée 
I Dont est enclouse, en appella 
' Armorique tôt ce paûfe-là, 
Et ot ce nom jusques ou temps 
De Fan trex milt come j'entens, 
Deu monde, que reyBritannus 
Conduisant le grand Herculùs 
Qui allpit guerroier l'Espagne, 
Li donna le nom de Bfetaigne 
Et nomma ses peuples Bretons 
A raison que se estouet son noms : 
Tant Faimoet et Faima d'empuis. 
Et autrement dire n'en puis 
Si non que estœt uns province 
Digne de tout rœ et tôt prince. 
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IIII. MEMOURIAL 
De quand Brutus passa en Bretagne. 

uand adyint le grand sac de Troye , 
1 Entre autres , s'enfouirrent trois , 
|0 grands biens et grandes chevances. 
Vers les latins, por allegances 

Y troyer o lours seuretez 

De lours creintes et poyretez : 

Sçayeer Anchise, vieil chenus , 

^neas et Ascanius , 

Père , fils et petit efiant, 

Qui tant fîit là que devint grand 

Et y print fenune dont yssit 
^ Silyius que Brutus ouccit. 

Et pour le £ûre mieux comprendre , 

Yeeci comme le faut entendre : 

G*est assayœr que Silyius , 

Maugré senpere Ascanius, 

S^accointa d^une jeune dame 

Dont yessit Brutus sans nul blâme ; 

Mais blasmé lui fut bien après 

Que d'une feste, nen expiîs, 
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Mais par liasart, ouccit sen père : 
Por cause de que se retraire 
Fut forcié par vers les Troiens , 
Qu'en appeloit Helloniens 
Por ce que du roj Hellenus 
Esteint yssis et proyenus. 
Lequel espousa par ses us 
La fille du roy Pandrasus, 
laquelle et un moult grand oost 
Se mist en mer et yint tantost 
Descendre dedans TAquitaine, 
Qu'il subjuga, chose certaine. 
Et puis encore outre passa 
Sçayœr en Bretagne, où piesça 
Fist une grande demourance. 
Tant trouva ce pais de plaisance 
Que encor sen nom confierma 
De Breteigne, tant il Faima, 
Pour ce que ou sien nom reyenoit. 
Et tous les jours s'i promenoit 
Et esbatoit de yile en vile, 
Jusques ou temps que dedans Tisle 
D'Albion en après passa , 
Et ce mesme nom luy donna 
De Bret€igne, por que ce nom 
Ly esteit ainsi d'achoison 
Et que se estœint les deus conquestes 
Que Tune empris l'autre aveit faites. 
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Et puis départît es Troyens 

Qui o Ij esteint venus leans , 

Tos les gouyememens , à yroy dire, 

Qui pouToeint estre en son empire. 

Et donnaison o me tiendray 

Et en autre cas passera^. 
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y. MEMORIAL 
Des admiraux ^AUexandre en Bretagne, 

> n Tan deu monde qu^en contœt 
t Trex mil sept cents et nnze, estoet 
; Allexandre le conquérant , 
'' Qui tôt le monde alloet querant 

Et qui desjà tôt TOrient 

Tenœt, et le pais d'Ouccident 

Gommençœt d^aller enteprendre 

Ou tems que la mort le vint prandre , 

Fust par trop boere ou par poison , 

Dont en accusoet sans roison 

Un sien serviteur Jobeas ; 

Mais que fîist o que ne fust pas, 

Tosjor» enfin il en mourut 

Et trente jors sur terre fîit 

Sans qu'en eust de li cure o soin : 

Tant endemenes pris et loin, 

Estoeint tos ses plus principaulz 

Capitaines et generaulx, 

Por ses armées séparer 

Et de ses mouiens s'emparer, 



i6 Mehouriàulx de l'Abboie' 

En dementiers que d'autre part 

Ses admiraux, o bonne part 

De ses plus grands et bons yesseaux 

Et gens de guerre plus loiaux, 

Vers les basses Gaules grand erre 

Singloient pour y fortune querre , 

Et se hastoient de prendre bort 

Avant que Ton y seust la mort 

Du tant redoté Allexandre , 

Qui taussoit en ce païs dessendre, 

Dont li pais aveit moult grand paour, 

Grande creinte et grande tremour. 

Et pour ce ses ne& se hasteint 

Tôt autant comme le pouyeint; 

Et tant se hasterent que enfin 

Us j vinrent à bonne fin. . 



j 
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TI. MEMORIAL 
Desdicta admiraux et de lours noms. 

I r les noms de ses admiraulx , 
I Por les premiers et principaulz , 
[ Estœint Rhedones et Béton ^ 
Âllet, Diognet et Pignon, 
Bibral et Guesecritus , 
Nearchus et oussi Tumus , 
Qui tous nuef, dis-je, aveint grand nombre 
De nayes et moult grand encombre 
De guerre , gents et matelos 
Qui ne douteint mie les flos : 
Tant singloient à tout rompre et fendre 
Pour ceste Bretagne souprendre. 
Et tant singlerent jour et nuict , 
Que illec yindrent mais tiel bruict 
Que les Bretons dessus les costes 
Coururent et virent ces hostes 
De plus de xii""* yessiaus, 
Que cogneurent par lours drapiaus 
Estre Tannée d'Alexandre. 
Si consultèrent se defiendre 

3 
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Ou oboueir; mais Talut mieax 
Plier que rompre , et les plus vieux 
Et plus sages furent d'avis 
D*dler ou Rêvant o biaus vis 
Lour faire , que mal i propos 
Perdre lour bien et lour repos. 
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YII. MEMOURIAL 

De VetablissemerU de ses amiraux 
en Bretagne. 

. uand donc furent ces osts yenus 
lEt en Bretagne descendus , 
1 une si grande mesgnie 
Que jamais tielle compaignie 
On VLi ayet ni ouye ni yeue , 
La prendre ainsi à despouryeue , 
Checun en fut tout esmaié 
Et eu commencement effraie; 
Mais quand se yint à les congnoistre , 
Tant le yarlet come le maistre 
Et come estoueint de bonnes gens 
Bien endotrinez et bien gents , 
Jusqu^eu meindre de ce grand ost 
En furent consoulez bien tost. 
Et especiaument d^amiraux 
Qui redresseint les plus ruraux. 
Et si aucuns neteneint conte, 
De lours dicts en beuyeint la honte 
Deyant tos; et si fisôseint tort 
Es aulcuns, en souffireint la mort : 
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Tant estœt lour poulice belle 
Et en totes façons loielle. 
Et quand por les viles et forts 
Tant du pla[t] pais comme des ports , 
Los admiraux si s^en saisirent ; 
Et encore bien d'autres firent , 
Ainsi comme premier Âllet 
En havre qui n'estoet pas laid. 
Le sien bastit par grande addresse 
Appé d'AUet la fortresse , 
Qui damé d'empuis Saint-Maslo 
Fut par saint bomme qui vint lo. 
Et puis Rbedones et Béton 
Firent faire dW mesme ton 
Par ensemble, est chose certanne, 
Celle belle cité de Rannes, 
maints petits forts alentour 
Por la deffendre de destour , 
Qui d'empuis parraisses clamées 
Furent, et de lours noms nommées, 
Gomme, entre autres, cil de Béton 
Ou temps de Gonan , ce dit-on, 
Qui segnour encore de la ligne 
Eu fist un mon^tier bel et digne. 
Mais ce est yssir de propos ; 
Et por y rentrer à propos, 
Ges six autres nommez devant 
Voulurent passer plus advant 
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Et le reste des Gaules prendre , 
Où firent forts pour le miex tendre, 
Gomme Tumus et Dioguet Tours , 
Qui n*esteintpas de petits tours, 
Nearchus et Bibral tout un 
Les citez d'Arles et d'Autun. 
Et pour Picgnon , en Picardie 
Se rua ; mais faut que je die 
Que ce n'estoet mie son nom, 
Hais qu'elle le print de Picgnon, 
Qui oussi Picquigni bastit, 
Puis Amiens, ainsi que dict 
Gelui memona[l] septième : 
Et pour ce prenons autre tiesme. 




22 Memouriàulx de l'âbboie 

tiii. memourial 
Qui est de V empereur Julius César. 

*icel tiesmç seront les dictz, 
' Que en Tan trex mil noucents dix 
Du monde fut la mort César, 
Qui conqnist les Gaules d^ans par 

Où yont Tune et Fautre Bretagne 

Et tout quand cpd les accompagne ; 

Et que tos autres empereurs 

En furent aussi les gregneurs , 

Jusques eu nommé Constantin 

Le Grand, sans guerre et sans hutin, 

Et qui nasquit mesme en la terre 

De Bretagne dicte Angleterre; 

Et qu'en Tautre Bretagne fîit 

L'an trex cents douze de sallut, 

Por un temps, puis alla à Rome ; 

Et que pris li les autres, come 

Âyœt fait ils firent aussi. 

Et joirent de ce pai»-ci , 

Jusques à Tempereur Gracian 

Qui n'i régna pas ancien, 
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Mais la perdit dès sa jonnesse 
Par sa felomnie et rudesse 
Et sa yie qant et quand. 
Et je vœ dire comme et quand. 
Et pour commencier ceste somme , 
Est assavoir que estoeint à Rome 
Bandes de grand valour et prix , 
Bien endotrinez et apprins 
Spesiaulment en Fart militaire , 
Où ils sçayeint bien dire et bien faire , 
Et qui monteint bien des mil 
De grand sens et de cœur viril. 
Que les empereurs , comme on dte. 
Jadis respectoint tôt de suitte , 
Hais que cil Gracien en tout 
Ne youloit mie seufirir du tout. 
Et desquieuls taussant se desfaire, 
Attendant moien de ce faire, 
S^adyisa de les enyeier, 
Soubz ombre de en eux se fier , 
En garnison en Angleterre , 
Por miex conserver ceste terre , 
Soubs un gouvemour de grand sens 
Appelle If airi/7tii« Cléments • 
Oupr&s duquel si tost que furent, 
Li gaigner le cœur bien tous sceurent. 
Et par lours persuasions 
Li donner les avisions 
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De se faire empereur li-me$me y 

Dont veecy le propos tesme , 

Qui est qu'eux-mêmes Tesliroint, 

Ainsi que faire le pouyoint. 

Et comme il fut dit il fut fet , 

Et une armée en e£faict 

De plus de cent mil homs passirent 

En la Bretagne, que conquirent, 

Jaçoit que grand deffense y fust 

long préparât et affust, 

Et que les légions ronunaines 

S*i debatissent en demaines. 

Pour ce que les bandes enfin 

Les vainquirent et mirent à fîn. 

Et pour ce Maximus Cléments 

Mist autre part ses pensements, 

Qui estœt assavoer meshuy 

Agra'can qui venoet à li , 

Et à Tanger recevoir avant 

Que s*acheminast plus avant : 

Et por ce il soing^a k Bretaigne, 

Qui estœtycn estât estragne ; 

Y mist partout des gouvemours t 

Y changea estats et h(M;inours, 
Les oustant à tos resistans 

Et les donnant k tosassistans, 
En un mot y mettant tel ordre 
Qu'il n'y advint plus de desordre. 
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VIIIl. MEHOURIAL 
De Conan Meriadec roi de Bretagne. 

I aïs surtout d'i eslire un roy 
I Qui fust saige, yaiUant et coy, 
[ Affin d'empeschier les riottes, 
Intelligences et complottes, 

Qui pourroient engendrer parti, 

Quand Maximus seroit parti. 

Et pour ce un appelle Conan 

Meriadec,' ce estoet ce nam, 

Establit roy en celle terre 

Pour mettre paix et non mie guerre, 

Mais aussi pour pounir meschans 

Tant en la yille comme ans champs , 

Et surtout pour estre fidelle 

A Maximus, et sa querelle 

Porter yers tous et contre tous, 

Sans craindre menaces ny coups , 

D^ou que vinsent ny que peussent estre. 

Et pour ce fîit dedarié maistre 

De Bretaigne et d'elle saisi, 

Comme pour cela choisy, 
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grand nombre de chevalliers, 

D^escuiers et de bacheliers, 

Ainsi comme à lliomme appa[r]tient 

Qui si grande royanlté tient. 

Et pour ce o raison devoit estre 

Lié dW si haut et bel estre; 

Mais eu contraire ne le fîit , 

Ainsois triste et doulent parut : 

Dont esbahi celi Maxime 

Li en fist bien rude reprime 

En li demandant la raison 

D*une tielle depraïson. 

A que respondit cil Gonan 

Que ne pouet pas dire nan 

Du grand honor que li estœt 

De estre roi ; mais se contristoit 

De perdre si toust sa présence, 

Où mettœt tote sa plasance, 

Outre et encor por demourer 

Parmi gents que pour adourer 

Il n'ouroit pas lour accointanse : 

Tant ayeit entr^eux d^adyertanse; 

Que si en ce pais demouroit, 

La première chose que orroit 

Seroit qu^ils Fauroueint dessiplé 

Et à coups de pierre accablé, 

Luy et les siens, tant cheyalliers - 

Fussent-^ils et bons escuiers ^ 
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Si ne li laissoit gents de guerre 
Por les tenir tosjors en serre. 
A que ois Haximus un pou 
Pensa, puis li demanda où 
Vossoit que print ces gens de guerre. 
Si ousa respondre et requerre 
Que cefust, si cela se pouYoit, 
Une des bandes qu^il ayoet. 
Qui ne resteint plus que querante 
Et trex, et encore ensanglante 
Des blesseures des légions 
Qu^ayœint mises en oucdsions, 
Et que d'icels feroit un ordre 
En ceste manière et ordre. 
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X. MEMORIAL 
Qui est assai^oir de l'ourîgine des bannerets- 

. ui est assayoer loresqae ia 

1 Maximas à ce resoUu 

} Que sans faire plus longues trames 
Ces querante-trex capitaines 
Seroient tos prisiez et esgaulx, 
Sinon les trex plus spéciaux 
Ouscpielz bandes seroeint données 
En mesme temps et ordonnées, 
Des sus mentionnez assistans, 
Qui eurent biens des resistans 
Pour en estât se maintenir 
Et bons cheyalliers se tenir 
Por quand serœt mestier de prendre 
Ârmeures pour li roy defièndre 
Et tout Bretagne, puis que là , 
Estœint establis por cela. 
Et pour ce lour furent baillées 
Ces bandes bien enbemaillées 
Gbecune de querante-trex 
Bons compagnons prompts et adreis, 
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checune sa segnorie. 

Qui fut appellée bannerie 

Pour la cause et por la raison 

Que cet ordre par achoison 

Estoueint appeliez bannerets^ 

Gomme est dit, tosjors prompts et prests. 

Et furent celles banneries 

De yilles et chastels basties, 

Sinon toutes, eu mains, dit-on , 

D'aucunes comme Matignon , 

Qui fut nommée le nom son maistre : 

Ce qui se peut escrire et mettre 

Dans ces petis mémoriaux 

Moult véritables et louyaux. 
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XI. MEMORIAL 
Porqué le nom de banneret. 

r entre ces (jaerante-trex 
Capitaines de bannerex, 
Trex orent donc le priyiliege 
D^estre premiers en lour congriege 

Et d'estre por cela nommez 

Matiberna, et surnommez 

Les gregnours de tote la terre 

De Bretagne, quand estoet guerre, 

Apr^ li roy, et commander 

Après li sur terre et sur mer, 

Et espesiaulment Matignon 

Gomme dict est, de grand renom , 

Por (pii est fait ce petit livre. 

Que cella abboye huy li délivre 

A ses hers et descendans. 

De bannerie succeddans, 

Gomme sera veu par lours vies , 

Soubs noms de bannerets suivies, 

Et quel aussi bien convient 

Sçavœr ne sorce et d'où il vient. 
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Qui est assayoer de bannière 
Qui dès lour entrée première 
A Rome portœint tote part 
Por ensengne et por estandart. 
Et come encore huy ils font ; 
Mais d^autres raisons encor ont 
D^estre bannereta appeliez, 
Qui est assavouer que carrez 
SonX de lours armes escussons, 
Et couronnez en tiels façons 
Que cens de lours ducs et lours roys : 
Et est por(pié dictz bannerois 
Sont appelez sans trufferies 
Les chi^ de celles banneries. 
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XII. MÊMOURIAL 
De fondations d^eveschiez et de abbojres. 

i r de dire ce qui advint 
I De Maximus ne (pie deyint 
I Tôt son ost , ce n^est pas Taffaire 
Qui nous fait ce livre-cy faire ; 

Mais seulement le banneret 

Matignon bien affiert et rcd : 

Et pour ce en ensuivant propos , 

Je diray que moult grand repos 

Fut en Bretaigne après qu'un poi 

Rome voullut saver porquœy 

Bretons avœint secoué joue. 

Où bannerets li fist le crouc, 

Et par bonne finesse et ruse 

Rendirent son armée camuse 

Qu&condisœt Litorius 

Qui par Lictor fut rué jus. 

Et puis apris si advisa 

Conam , ainsy comme dict a 

Cis memourial que j'exprime 

Ou racoursis soubs ceste rime, 
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De séparer des pais entiers 
Par yilages et par moustiers , 
Et que ad ce il appella 
Tos les gregnours qui esteint là , 
Pôr estre de celle partie 
Bien encensée et compartie; 
Dont le sire Matignon fut , 
Qui de sen costé affaire ut 
Â diviser sa bannerie 
Par paiTOuesses sans genglerie , 
Comme tôt premier Saint-(iermain 
bannerie estœt en main, 
Por ce que sus, non par précise. 
Hais par basart, se trouy^ seize , 
Et y fist bâtir un moiistier 
Où mist curé, quand fut mestîér. 
Et puis por en tôt ymiter 
Ce bon Conan, sans diiatter 
Voulut à son tour faire abbaye 
Et la fonder sans nuUe baye : 
Et pour ce en vile Hamion 
Hermite estœt de bon renom. 
Se trouva o sa robbe grise 
Nommé Aulbin conmie estœt guise, 
Y mist en antre boès taillis 
Plus dezertz firaichement taillis , 
Ouquel endreit il li fist fiûre 
Un bel et ample monasicie, 

3 
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Qui d Wpuis fut de grand renom 

Et qui encor huy porte le nom 

De Saint-Aubin-des-Bois Tabbaie ; 

Et que nully ne s^en esmaye, 

Car ce estœ[t] costume alors. 

Et puis quand ait du monde bors 

Conan, autre roy en sa place 

Print sceptre et ensieuyit sa trace. 

Le mesme sire en Tymitant 

Fist autre abbaie tout contant 

Qui SaintnJacut fut appelée 

£t de bonnes rentes gallée 

Pa[r] li si segnor ; et qui en fut 

Premier abbé fut un Jaccut, 

Par qui fut mesmement nommée 

Et jusques à buy renommée. 
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XIII. MEMORIAL 

Deê comtes nouveU eslevezen Bretaigru. 

insi en Bretaigne cent ans 
Passierent six rois moult contens, 
Et dlcels moust contente aussi 
Fut Bretaigne sans quas ne si ; 

Mais apris eux un Houel vint 

Par qui toute discorde advint, 

Parce que estoit roy feneant 

Qui tôt laissoit aller néant. 

Et apris quel yint un Allain 

Qui encor esteit plus yillain, 

Mais qu^estœt estœt un prince 

Que dercet amrer la proyince. 

Ou lieu de que des eslerez. 

Se disants comtes sousiieyez, 

Se voulurent raire por estre 

Sinpie dergeon de quelque dœstre; 

Mais ad ce bien fort et bien rez 

S'opposèrent les banneretz , 

Et tant que ses deux roys vesquirent 

Ne lour faillirent ny manquierent. 
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Mais tos jors couroient les Danois 
Et autres gens de maulx allois, 
Et raudoient partout en Bretagne 
D*une manière très-estrade, 
Si bel et bien que àla part fin 
Sans banneress tôt eust pris fin. 



j 
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XIIII. VEMOURIAL 
De la deffaite des banneretz, 

^ r ces comtes, qui pas n'estoient 
I Vieux comtes, mais bien s^en van-. 
^ [toueint. 

De ce coup ne peurent en prandre 

La royaulté, ny place prendre , 

Parce ({u*en furent empesdiiez 

Par bannerets, et despeschiez 

Forent leurs osts qu^en pièces mirent , 

Et eux-mesme â lour roy soubsmirent 

promesses et grands serments, 

Que jamais à de tielz déments 

Ne reriendroient ni tielle affaire 

Entreprendre ny cuider flaire. 

Mais tout cela ne tinrent pas 

Ces biaos comtes ni lours légats, 

Après que relierez se Tirent, 

Car encor plus les meschans firent. 

Et de Tun en Tautre soubs main 

Desbandiierent de main en main 

Les compagnons de celles bandes. 

Qu'ils mirent totes en desbandes , 
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Quand ait mestier de remonter 

A cheval por lo resistier, 

Entielles façons et manières 

Que tos ces segnours de bannières 

Jamais ne furent en tiels deuils 

Que quand se trouvèrent tos seuk. 

Et adonc à part se trièrent 

Et lours bannières replièrent, 

S^enfouiant de tous les costes 

Où Toioint quelques seuretez. 

Ce lour sembloit en dementiers 

Que ces comtes joyeux et fiers 

Separoint desjà la Bretagne, 

Quand vinrent gents de Gharlesmagne 

Y mettre silence et hola. 

Qui, quand forent arrivez là, 

Ne firent pas grands cas ni contes 

De tos ces biaux messieurs les comtes 

Ny de lours gens , ousquiek adonc 

Fut mestier de tirer de long. 
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XY. MEMORIAL 

Du Toy Neomene qui chassa les François les 
hannerets. 

L [t] tant qae ce Gliarles dura, 
r Bretagne de li endnra , 
I Et tout quand qu'A y voulut faire 
^ Ce fist sans que nul en contraire 

Y mist aucun empeschement ; 

Mais quand advint finalement 

Que fut à mort ce Charlesmaine, 

Sourdit un nommé Neomene 

Qui se disoit du sang royal, 

Bon prince, preudhomme et louyal , 

Qui fist queste des bannerets. 

Que retrouva en lieux secrez 

Où mussiez s*estœint, que bien tost 

Requippa et les remist baut. 

Et puis tote Bretagne ensuitte 

Le sieuvit, qui fist prendre fuitte 

Es François; puis il fut damé 

Duc de Bretagne tris-aimé. 
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XYI. MEMORIAL 
Du retour des bannerets, 

\ t celles bandes qui fonnent 
1 De Bretons eu commencement 
Estoueint^et ({uilours diieCs trahirent, 
De poor de mort se retrahirent, 

Et furent lours bien confisquez 

Et aux nouveaux appliquez, 

Que les capitaines choisirent 

Bons et hûdis comme advisirent , 

Et lesqueb aiant trouvez tiek, 

Les retinrent dans leurs hostek 

En manière de doumestiques 

Por ouier tieUes praticques 

Que celles de sesdits premiers , 

A trop d'abandon coustumiers. 

Mais advint la mort Neomene, 

Qui mist Bretagne bien en poine 

Et en grandes divisions. 

Envies et séditions, 

Por qui seroit duc; et son fils 

En fut en la parfin oueds. 
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Par Salmon son cousin germain. 
Puis Salmon par une autre main 

Y passa le pas tout de mesme. 
Et puis que je suis sur ce tesme, 
Je diray (ju^en ne sçayeit quand 
Où estœt ou mort ou yiyant : 
En ce pab tant y ayœt noises, 
Et comme les tropes danoises 

Y pilloient et le ravageoient 

Et en totes voees Toutrageoient, 
Et n^en pouyoient plus bannerets : 
Tant estœint harcelez après, 
Gomme entre autres lieux h abbayes 

Y &isoient horribles emblées. 
Mais enfin ces diyisions, 

Ces meurdres et oucdsions 

Et autres malbeurtez, paryinrent 

Aus dioses qui ainsi advinrent. 
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XYII. HEUORIAL 
I/un grand comiat par les banneretz. 

eux comtes de bien près parens , 
Moult signaliez et apparents. 
L'un contre Fautre fort et ferme 
Pour qui serœt duc firent ferme 

Et jurèrent n'en départir 

Que mort ne les en fist patir. 

L'un ayœt nom Pastenethem, 

Et l'autre Gumeant Urfean, 

Por qui Bretagne estœt mi-partie 

En dex mill homs- chaque partie. 

Et estœint prests venir aux mains, 

Quand Pastenethem ou cœur mains 

Fist venir encor de renforts 

Vingt mil Danois grands et forts. 

Qui mirent tout le pais en trouble 

Et encor bannerets en double, 

Qui jusques là n'aveint branlé. 

Gomment que fîist le cas allé ; 

Mais qui oussi tost que advisierent 

Venir Danois, si s'advisierent 
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D^aller eu secours d'Uifaon 
Contre ennemis de nation , 
Car d^autres prétextes n'ayœint, 
Pour ce que raisons ne sçavoint 
Des ungs ny autres de prétendre 
A estre duc ny à ce tendre. 
Et pour ce dont furent bien tost 
Trouver UHaon à son ost, 
Et présentèrent la bataille 
Ousdits Danois ; mais la quanaille 
De dex mil Bretons qui estodnt 
Urfaon, si fort doutœint 
Les vingt mil Danois, quand les virent, 
Que tous aussi tost s^enfouirent. 
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XYIII. MEMORIAL 
De la victore des bannerets contre les Danois, 

r si jamais povre homme fu 
I En désespérance et confii, 
[ Quand les vit fouir en fieyre 
Gomme devant lévrier fait lièvre, 

Ce fut ce Gurvant Ur£aion ; 

Ma le banneret Matignon 

Preux et hardy et de grand montre, 

Gomme ce fait icy le montre , 

Entre les autres primerains 

Luy prenant et serrant les mains. 

Si bel et bien le conforta 

Que plus il ne se contrista, 

Ainsois il desploia sa langue 

A lour faire belle harangue 

Qui ne tendoit qu^àtos mourir 

Plutost que ainsi s^encourir : 

A que trestous furent d^accord 

Et en meins bien vendre leur mort. 

Et pour ce doux mil et cinq cens, 

Que estœint en tout bons et décents, 



DE SÀINT-AUBIN-DES-BOBS. 45 

Nobles et vaillans chevalliers^ 

Et les bannerets les pruniers, 

Puis UrÊion et sa compagne , 

Qni n*esteint des maints de Bretagne^ 

Ainsois de grand lignage et faict, 

Si poi qae en aveit en effect, 

Se mirent en bataille et ordre 

Qui n^estouet mie aisié à mordre : 

Assayerli et ses amis 

En mesme rang et mesme lis 

Et tos en teste rez en rez 

Des capitaines bannerets, 

Qui Êisoit nombre de cinquante , 

Et où tant de rangs feis et (juante 

Que fîist le tout bien escarre 

En un seul bataillon quarré 

Et bien adjustez tos ensemble , 

Où ni ayœt ne paor ni tremble. 

Et comme si n^eussent esté 

Qu*un seul corps en agilité. 

Et en cet estât o furie 

Donnèrent et firent tuerie 

De tôt ce qui se rencontra 

En leuryoye. Et ainsi entra 

Ce foudre eu milieu de h presse 

De ces trente mil boms en presse, 

A fouir "bt k tourner dos 

A dl escadron sans repos. 
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Tant qae eust troré Pastenetham 
Qui n*en attendoit pas Fahaii, 
Mais oussi bien fut en deroutte 
Corne icestée année toute. 
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XYIIII MEMOURIAL 
Mort é^Vrfaon et autre deffaicte Jtennemii* 

t pour autre memourial 
Trié de ce chartier journal. 
Est la leesse de la defîiaicte 
De ces Danois, que creurent faite 

Parcautelle etrendition : 

Et pour ce eurent intention 

D'en venir rechercher vengeance 

O grand foison de tielle engeance, 

Hais que bannerets sans long plet 

Bretons couchierent à plet, 

Et dont encor ont le plesir. 

Uriaon puis alla giesir 

Dans le tombel ; tant s'eschaufia 

En dl combat, qu'il estufia , 

grand regret por les Bretons 

En tos pais et en tos cantons. 

Et «donc vint Judicael 

Qui se disœt du sang royel. 

Contre Allain Rebré, qui de mesme 

Disoet estre de mesme cresme. 
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Et desjà le premier estœt 

En campagne , et grand ost ayœt. 

Quand Danois de lour pàïs estrange 

Vinrent encor por avœr revange, 

Soubz Hasting qui les commandoit 

Et que Judicael attendouet, 

Duquel bien toust livra bataille, 

Qu^apris maints coup de tôt (sic) et taille 

Perdit; et Hasting demoura 

Victorioux pour ce cotip-U, 

Et Judicael sur la place 

Mort, dont Rebré reprint la place, 

Qui o ce que resteînt de gens 

Et bannerets diligents 

Rodonna une autre bataille, 

Oà deffit les Danois sans faille. 

Et puis se fist, sans autre attents. 

Couronner duc en mesme temps. 
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XX. MEMOURIAL 

De la deaolance de Bretagne par Rollo et 
Longue-Espée. 

' uis en Tan neuf cents dex et plus 
; De rmca[r]nation Jésus, . 
I Dans la Neustrie vint descendre 
Rollo , qui tôt en feu et cendre 

Boutoit, quant pas on n^accordoit 

Les choses qu'il lour demandoit. 

Fist tant qu'enfin li roy de France 

Por avœr o ly accordanse , 

Sa fiUe GiUon U bailla 

En mariage o ce pais -là 

De Neustrie, et ti-euz sur Bretagne, 

Àinsy comme memore ensengne ; 

Lesquels treuz quand a demander. 

On ne le fist que brocarder : 

Dont yrrité , o grande trope 

Ravagea la Bretagne tote , 

Et son fils Longue-Espée après. 

Tant Bretons poursuivoient de près 

4 
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Pour ayer ces costumes dictes 

Que les Bretons cuidœmt prescrites, 

Si Bretagne tote passa 

Et yiles et forts renrersa , 

Quand il y trouva resiestance , 

Et cj en ensuit la citanse. 
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XXI. MEMORIAL 

Qui est de Vexïl des Bretons en Angleterre. 

\ n Fan qae Fen contœt neucenU 
Trente et un , si j*en suis récents , 

I Les Neustriens ores clamez 
Et pois Normands après nommez , 
Furent rayagier la Bretaigne 
mie cruauté estragne. 
Ik estœint pris d*un milion 
De Tune et autre nation : 
Neustriens , Norregues et François, 
Et sur tout ennemis Danois, 
Tant laboureurs que gens de guerre , 
Pour ocdr et cultiver terre , 
Qui ne pardonnierent à ame , 
Tant fust en coips dliomme ou de femme. 
Tant ils estœint envenimez 
Et contre Bretagne animez, 
Que commenderent par un bout 
A prendre pour enfermer tout, 
Pour en Fautre aller devant eulx 
Chassant les Bretons malheureux , 
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Où de pais en pais en leur places 

Laissoint menues populaces 

Des lours pour ce païs repeuplier 

Et les fenunes s'accouplier , 

Si £aire voulloient, pour les erres 

De approprier Normands de ses terres , 

Où ne cuidoient pas sur ces tons 

Que y revinsent jamais Bretons. 

Dont pas un seul n'y demoura 

Durant tôt ce ravage-là , 

Et en Anjou ou Angleterre 

Se sauvèrent trestous grand erre, 

En ymitant lour primerain 

Mathuede et son petit AUain 

Et les plus grandes baronnies 

Sinon d'eux, qui o banneries 

Se montrèrent forts et vaillants ; 

Mais à la fin tos defifaillants 

Quand furent à Taccul, passèrent 

La mer, et les autres sieuverent, 

Si bien que Bretagne es Normands 

Demoura, de ce je ne ments. 

Lesquiels ne cuidoint pas alors 

Qu'on les en remist jamais hors ; 

Mais si fist et dans pou de temps, 

Je en vei dire les itans. 
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XXII. MEMOURIAL 

Est du retor desdits Bretons 
en Bretaigne. 

\ X puis quand cela fut passé 
' Et tôt ce peuple ainsi chassie , 
^ Ung checun d'un costé o d'autre , 
' Comme se peult retraire et yeaultre t 

La Bretathagne adonc demoura 

Eu Normand qui la laboura , 

Encor o eux quelques Bretons 

Qui y. revinrent par cantons , 

Comme aussy maints autres reyinrent. 

Que lesditz Normands o eux prinrent, 

Et s'acoointierent tellement 

Que yiyoient amiablement : 

Dont ceb qui en exil estœint, 

Adyertis de ce reyenoint. 

Et de que à tos print enyie, 

Et vecy come fut sieuyie. 

Apris les poyres reyenus. 

Qui les Normands seryoûnt tos nuds , 
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Pas une diemise en lour dos, 

En Angleterre on tint propos 

De riches onssy ranyoyer , 

Qui ne faisoient que ennuyer : 

Et pour ce on tint conseil expris 

Où les bannereins près à près 

Ennuiez dW si long séjour, 

Hors Tour presseint leur retour, 

Qui fut resoUu en manière 

Que Matignon porte-banniere 

Et un des trex premiers de tons 

En ferouet TadTance et les cousts , 

Et mesme tout rembarquement, 

Où Allain duc fist serment 

De recognoestre bel et bien 

Quand seroiet yenu à son bien. 

Et le roy Âdolscaint après 

En youÛut faire tos les fraiz. 

Et commença sans plus delay, 

Por que chaincun se tint tôt prest 

Dans le temps que serœt Tapprest , 

Et que fut dit o ligne et marque 

Que deyoet estre fait Fembarque. 

Et si encor sçayoer je £ads 

Que tos les roolles furent fiaictK 

Pai^ li roy et sa diligence 

Pour nombre de gens , et despence 
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Que pouYoneint faire sur la mer , 
Comme on le pouet estimer , 
Item de faire venir nayes 
De tous ses ports et tous ses hayes. 
Et icelles enyictailler 
G>mme si £adoit batailler, 
En tel nombre et en tel appoint 
Qu*on eust dit, por rien mentir point, 
Qu^en les ayeit par tôt le monde 
Quises et che^ihiées à la ronde : 
Tant en estœt le nombre grand 
Et le yictaillement flagrand. 
Et puis fut belle diose à yoir 
G>mme checun ùisoit devoir 
De se bien placier et bien mettre. 
Et de rembarquement le maistire 
Fut le banneret Matignon, 
Grand sire et grand Matibemon , 
Qui si bien il s*i comporta 
Que grand honor en emporta. 
Mais que d'adiex celle partie , 
Que de chants et de meloudie. 
De cornets , hautsbois et derons , 
Se fiûsoient oyr aulx environs ! 

Que de batiaux la mer couvroient ! t 

Que de peuples qui regaordoient, ^ 

Par les costes et les rivages. 
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Tant des viles que des vilages, 
Celle flotte, que banneret 
Matignon enfin mena dret 
Haborder ou pied d'une roche 
Où estœt lour rendez-yous proche^ 
Le port où descendre Youllœint ! 
Et que ainsy ordonné ayœint 
Por les Nomiânds venir souprendre 
Et à mort ou à vie les prendre , 
Hais qui souprins ne fiîrent pas , 
Car trop bruit fiaisoit cet amas 
Qui vint donc faire sa descente 
En ceUe manière décente 
Et approuvée o grand honor 
De Matignon le bon seignor , 
Qui tôt premieTf li et sa trope, 
N'eurent pas plutost quitté poppe 
Que ne fassent tos arrangiez 
Et en bataille bien rangiez. 
Puis de mesme ses compagnons 
En firent, car bien le sçavons ; 
Et puis descendit Tavant-garde 
Du duc, puis li, puis Farrier-garde, 
Et puis tos les plus grands segneurs 
De Bretagne et autres gregneurs, 
Et puis tôt le corps de justice, 
Selon lour rang et lour office , 
Et puis après tôt le clergié 
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Par mesme ordre bien arrangié , 
Pais tos mongnes, jeunes et vieux, 
Qui s*en allœint baissants les yeux 
Et cbantans himnes et louanges 
A Diex , à la Vierge et ous anges, 
Ainsi comme jadis fiaisoient 
Le juiû c[uand d'Egipte sortoint ; 
Et puis totes les bautes dames, 
Damoiselles et gentes femmes, 
Selon lours rangs et qualitez. 
En totes generalitez ; 
Puis tous les bommes de tos aages ; 
Puis tant grands que menus bagages , 
Qui par bel ordre se marcbœint 
Si près à pris que se toucboint , 
Bien embastonnez quatre à quatre. 
Quand pour cels qui cuidœint combattre 
Et qui faisoint tel denombrier 
Qu'en ne le puet ennombrier. 
Et ainsi en cet ordre-là 
Tout s'achemina et alla 
Vers Rennes, où desjà estoint 
Premiers que encores en yessoint 
Des batels en moult grand encombre. 
Et tant en estoit grand le nombre 
Qu'en ne le puet pas raconter 
Ny au vray justement conter. 
Hais quand furent i Rannes vins , 
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Moult y trouyerent pains et vins , 
Mais de gents nuls; car s^estoint fouis 
Oussi tost qn^adyoint entre-ouys 
Celle merveilleuse Tenue 
Si subitement adyenue. 
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XXIII. MEMOURIAL 

Du chaatel de la Roche-Goujron bastjr et 
nommé. 

I r donc le tout ainsi passé 
I Et le duc remis et placé 
j En son estât o grand glore , 
A celle fin qu*en fiist memorei 

A jamais il tint se& estats. 

tons remist en lours estats. 

Et especiaiilment les bannières , 

En lours prééminences premières : 

Dont furent assez satifaits 

Por les services qu'ayeint faits , 

Et par espedal Matignon, 

Un des trex premiers en grignon , 

Mais com aussy le plus en perte 

De sa yile que estet dezerte 

le chastel ; et pour pourroer 

A lour essence , les reyoier 

Comme estœint ayant icel trouble, 

Moiens luy en furent eu double 
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Donnez , et mesmement pennis < 

Que autre chastel encore fust mis 

Sot la roche , ou pied de laquelle 

Fut rendez-vous de la sequeUe 

Dont est discouru cy devant 

Et de tout icel couyenant. 

Et puis quand fut fsdct ce chastel , 

Le duc le vit et nomma tel 

Que le nom du segnour en cresme 

Et que sur saints fonds de bautesme 

Apporta, à ssayœr Gouyon, 

Que ses successours pour surnom 

Ont tosjors porté du dempuis , 

Et que bien asseurer je puis « 

Âinsy comme chacun présume , 

Que estoit de droit et de coustume. 
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XXIV. MEMORIAL 
Des divisions de Bretagne. 

] 1115 autre mémorial vient 
% Moult piteux, pour ce qu'il contient 

} Maints autres malhours en Bretagne 
Venus par celle race estragne 
De Nordois, autrement Normands, 
Pires que démons escumans, 
Lours rages et lours felonnies ; 
Mais parce qu'en ces litanies 
N'est mie parlé de Matignon, 
Autre cit n'en feray sinon 
Que plus de quatre vingt-dex ans 
Fut la Bretagne en tos itans 
Qu'en n'i savœt maistre ou varlet. 
Jusqu'en l'an mil cinquante-sept. 
Qu'un bon duc appelle Ivon 
Et par d'autres clamé Ouldon, 
Y tint ses estats généraux , 
Où Matignon des principaux 
Print sceance. Et puis autre lesmc 
Dit que Gonan en fist de mesme, 
Onde et neyou, qui disputœint 
Quel des deux ce dusché auroint. 
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XXY. MEMORIAL 

D*un autre BÎre de Matignon appelé Eêtiennt. 

\ ais ne m*en chaut de tiel discord, 
I Ny lequel ot ou ii*ot pas tort, 
[ Pouryeu cpie de Matignon die 
Vérité et non rapsoudie ; 

Et pour en dire yerité, 

Ainsi comme il est redté 

Dans les susdits memorîaulx 

Véritables et très-louyaux , 

Est assavoir que quand fut guerre 

Pour qui serœt roy d'Angleterre, 

De Guislaume dit le Bastart, 

Ou d\m Anglois nommé Harald, 

AUain Fergent pour Bastart fut. 

Et de son train un signor ut 

Nonmié Estienne Gouyon , 

Qui estœt sir de Matignon. 
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XXYI. MEMORIAL 
Dudit Eêtierme en la Terre sainte l'an 1096. 

[ t puis qaand fut de Terre sainte 
L'enteprinse vraie et non feinte 

I Par THennite et par de Bâillon , 

' Y fut aussi ledit Gouyon 
le mesme duc de Bretagne , 
Qui li tint fidelle compagne 
Tant en allant qu^en reyenant 
Que où fîist combats démenant , 
Pour ce que estœint tenus pour guerre 
Deux des plus liardis de la terre. 
ExpUcit, Deo gratiaa. 
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AVERTISSEMENT (Août 1856). 




u mois de septembre 1852, je fis 
imprimer un prospectus dans lequel 
^je disais : 

tf Pour un très grand nombre de 
f personnes — et de personnes instrui- 
tes — la littérature française se compose des ou- 
vrages d'une vingtaine d'auteurs du XVII* siècle 
et du XVI Ile; la poésie française commence avec 
Boileau, le théâtre avec Corneille, le roman avec 
Le Sage. Tout ce qui est antérieur est dédaigné 

comme produit d'une époque barbare 

« En fixant ainsi au milieu du dix-septième 
siècle l'origine de notre littérature , on supprime 
précisément ce qu'elle a de spontané , de vrai- 
ment national. A. partir de cette époque, en effet, 
nos écrivains, familiarisés avec les lettres grec- 
ques et latines, ne songent plus au'à imiter les 
modèles d'Athènes et de Rome, et l'on voit tom- 
ber dans un oubli profond tout ce c]ui constitue 
notre littérature du moyen âge, si riche et si va- 
riée, ces légendes naïves, ces épopées chevale- 
resques, ces mystères, et, enfin, ces poésies lé- 
gères ou satiriques , ces contes , ces facéties , par- 
tie d'autant pnis importante de notre littérature 
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qu'elle représente plus essentiellement le côté 
saillant de l'esprit national. 

<( Si ces richesses littéraires sont généralement 
ignorées, ce n'est pas, il faut être juste, qu'on 
* n'ait rien fait pour les tirer de l'oubli : quelques 
écrivains de la fin du siècle dernier y ont travaillé 
avec plus de bonne volonté (jue de bonheur. Plus 
tard , d'importantes publications ont eu lieu ; mais 
il s'en faut que la mine soit épuisée. Ajoutons 
aue la plupart des ouvrages da moyen âge publiés 
aans ces derniers temps ont été tirés à petit nom- 
bre, se vendent fort cher, et ne sont pas réelle- 
ment à la portée du vrai public. 

« Aujourd'hui cependant l'élan est donné. Le 

{)ublic veut connaître cette époque ignorée et si 
ong-temps calomniée , le moyen âge. » 

Ce prospectus annonçait une Revue mensuelle 
qui devait paraître à partir du mois de janvier 
1 85 5 , et reproduire les principaux monuments de 
la littérature du moyen âge. Mais je ne tardai psis 
à abandonner le projet de cette publication pério- 
dique. Je pensai qu'il valait mieux publier chaque 
ouvrage séparément, en volumes d'un format 
commode , dignes de tous par leur exécution ma- 
térielle, à la portée de tous par la modicité de 
leur prix. Le plan de la Bibliothèque elzevirienne 
était trouvé, au moins quant à la partie maté- 
rielle. Au point de vue littéraire, il fallait le com- 
pléter. Il ne s'agissait plus exclusivement du 
moyen âge : avec ma nouvelle combinaison , il 
devenait possible d'étendre considérablement mon 
cadre, et de reproduire une foule d'ouvrages pos- 
térieurs au moyen âge , mais précieux pour l'étude 
des mœurs, de la littérature et de l'histoire ; de pla- 
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cer dans un nouveau jour, au moyen de travaux 
consciencieux, les chefe-d'œuvre de notre litté- 
rature classique. 

Je me mis immédiatement à l'œuvre. En don- 
nant à ma collection le titre de Biblioîhème elze- 
virienne, je m'imposais des obligations difficiles 
à remplir. Les petits volumes sortis des presses 
des Elzevier sont imprimés avec une perfection 
qui fera toujours l'aamiration des connaisseurs. 
La netteté des caractères, l'élégance des orne- 
.ments , la qualité du papier, tout concourt à faire 
de ces volumes des livres admirables. La typo- 
graphie a fait d'immenses progrès depuis deux 
siècles sous le rapport des moyens d'exécution; 
mais quant aux résultats, il n'en est pas de même. 
Les plus beaux livres de notre époque sont im- 
primés dans un format peu commode, sur du pa- 
pier très blanc, brillant, glacé, satiné, mais brûlé, 
cassant et d'une qualité déplorable, avec des ca- 
ractères mal proportionnés et difficiles à lire. Rien 
de tout cela ne pouvait me convenir. Je n'eus 
pas grand'peine à trouver le format : c'est celui 
des Elzevier un peu a^andi, avec cette diffé- 
rence aue la feuille est tirée in-i6, ce qui donne 
des volumes plus réguliers que l'in-12 des Elze- 
vier. Le papier, il fallut le faire fabriquer, car on 
rie fait plus gyère de papier de fil; lefiliçrane, 
qui reproduit mon nom ,.prouve la destination de 
celui que j'emploie. Quant aux caraaères, je fis 
faire des fontes de ceux qui me parurent les plus 
convenables, en attendant qu'il me fût possible 
d'employer ceux que je devais faire graver. Les 
ornements furent copiés par M. Le Maire, un 
graveur habile, sur ceux aont se servaient les El- 
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zevier. Les Imprimeurs se prêtèrent à des modi- 
fications qui assuraient la régularité du rirage. 
Tout cela prit beaucoup de temps, et les neuf 
premiers volumes de la Bibliothèque elzeviriennefix- 
rent mis en vente seulement au mois d'août 1853. 

Ma collection fut accueillie avec faveur. Le 
public se chargea de prouver qu'elle répondait à 
un besoin. La critique se montra d'une extrême 
bienveillance. Bref, le succès de la Bibliothèque 
elzevirienne fiit assuré dès l'appparition des pre- 
miers volumes , et depuis il ne s'est pas démenti. 

Je n'ai pas voulu jusqu'ici .donner un catalo- 
gue détaillé des ouvrages qui doivent composer 
la Bibliothèque elzevirienne. Je craignais de four- 
nir des indications utiles à des concurrents peu 
scrupuleux. C'est un fait malheureusement trop 
connu que , lorsqu'une nouvelle combinaison de 
librairie réussit, chacun se croit autorisé à mar- 
cher dans la voie de l'inventeur. Mais, pour 
moi , le danger s'amoindrit chaque jour : le nom- 
bre des yolumes déjà publiés et des volumes prêts 
à paraître, le matériel dont je dispose , l'affection 
des érudits qui veulent bien concourir à l'accrois- 
sement de ma collection , et , enfin , la bienveil- 
lance du public, tout tend à me rassurer contre 
les résultats d'une concurrence déloyale. Aussi je 
n'hésite plus à donner le plan de la Bibliothèque 
elzevirienne, plan qui n'est pas âbsohjment défi- 
nitif, mais mû, ^'il n^annonce pas tous les volu^ 
mes que je dois publier, n'en comprend guère sur 
lesquels il n'ait déjà été fait pour mon compte des 
travaux préparatoires , et qui ne doivent voir le 
jour dans un délai plus ou moins rapproché. 

F. Jannet. 
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THÉOLOGIE* 

j égendes en prose ^ du XIII^ siècle, re- 
I cueillies et annotées par M. L. Mo- 
LAND. a Yol. io fr. 

__ _ [ Légendes en vers , recueillies et anno- 
tées nar MM. Ch. D*HcRiGAULT etL. Molamd. 
aybl. 10 fr. 

f Vlnternelle Consolation, première version 
françoise de Tlmitation de Jesus-Christ. Nou* 
Telle édition, publiée par MM. L. Molakd 
et Gh. d'Hérigault. i yol. 5 fr. 

Les Pensées de Pascal. Edition de M. Prosper 
Faugère. a yol. lo fr. 

Les Pro9inciales de Pasgal. Edition de M. Pro-^ 
sper Faugère. a yol. 



1. Les ouvrages déjà publiés sont dé^és par uo asté- 
risque *, Ceux dont le titre n'egt]^ précédé de ce signe 
sont sous presse ou en préparation. 

9. La partie religieuse de ce catalogue est encore fort 
incomplète , mais elle ne tardera pas à reoeroir d'assez grands 
déTeloppements. 




MORALE. 

les Essais de Michel de MONTAIGNE. 

|EditioD revue et annotée par M. le 

D' J.-F. PayEN. 4 vol. . , 20 fr. 

\La Sagesse^ de CnAKKOfi, i yol. 5 fr. 

* Réflexions, Sentences et Meucimes morales de 

La Rochefoucauld. Nouvelle édition , con- 
forme h celle de 1 678 , et à laquelle on a joint 
les Annotations d'un contemporain sur chaque 
max^ime , les yaiiantes des premières éditions 
et des notes nouvelles, par G. Duplessis. 
Préface par Sainte-Beuve. 1 vol. 5 fr. 

Les Annotations d*un contemporain sur les Maximes 

de La Rochefoucauld ont été attribuées à M>^« de La 

Fayette. Elles paraissent ici pour la première fois. 

Quelques unes seulement avalent été publiées par Aimé 

Martin. 

* Les Caractères de ThéOPHRASTE , traduits du 

grec , avec les Caractères ou les mœurs de ce 
siècle, par La Bruyère. Nouvelle édition , 
coUationnée sur les éditions données par Fau- 
teur, avec toutes les variantes , une lettre iu- 
. édite de La Bruyère et des notes littéraires et 
hbtoriques, par Adrien Destailleur. 2 vo- 
lumes. 4 fr. 
Cette édition est le trmi de plusieurs années de tra- 
vail. H. Destailleur s^est attaché à reproduire toutes 
les variantes des éditions données par Tauteur. Il a 
indiqué avec soin les passages des moralistes anciens 
et modernes qui se sont rencontrés avec La Bruyère. 
Il a fait assez pour que M. S. de Sacy ait pu cure : 
«Voilà enfin un La Bruyère auquel il ne manque rien. » 
OEuvres rt%mj^Àtp.R^, VATT Y ii; wA i>nTTy.ft^ 
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Le livre du chevalier de la Tour Landry pour 

renseignement de ses filles; publié diaprés 

les manuscrits de Paris et de Londres, par M. 

Anatole de Monta iglon, membre résidant 

- de la Société des Antiquaires de France. 5 fr. 

Ce livre , œuvre d'un gentilhomme du XIY^ siècle, 
contient de précieux renseignements sur les mœurs du 
moyen âge. Les sentiments du chevalier sur Téduca- 
tion des filles, déduits avec une naïveté, une liberté 
d'expressions qui paraissent étranges aux lecteurs de 
notre époque, sont appuyés du récit d'aventures em- 
pruntées à la Bible, aux chroniques et aux souvenirs 
personnels du chevalier de la Tour, récits souvent pi> 
quants et toujours gracieux, qui assignent à son livre 
une place distinguée parmi les œuvres des conteurs 
français. 




BEAUX-ARTS. 

emoirea pour servir à VHistoire de 
r Académie royale de peinture et de 
sculpture, depuis i648 jusqu'en 
\ i664i publiés pour la première fois, 
d'après le manuscrit de la Bibliothèque Impé- 
riale, par M. Anatole de M ont aiglon. i to- 
lûmes. 8 fr. 

Epuisé. 

^ Le livre des peintres et graveurs , par Michel 
DE Marolles , abbé de Yilleloin. Nouvelle 
édition , revue par M. Georges Duplessis. i 
▼ol. 3 fr. 
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BELLES-LETTRES. 

L LINGUISTIQUE. 

ecueil des Grammairiens français 
du XV I^ siècle^ avec iotroduction 
et notes par M. Guessard. 3 yo- 
lumes. i5 fr. 



IL POÉSIE. 

1. Poétique. 

ïiecueil d'anciens traités de poétique française, 
ayec introduction et notes par M. Seryois. 
2ToL lofr. 

^ 2. Poèmes chevaleresques, 

* Gérard de Rossillon, chanson de geste publiée 
en provençal et en français « d'après jles ma<- 
nuscrits de Paris et de Londres, par M. Fran- 
cisque-Michel. 1 voL 5 fr. 

^Floire et Elance flor, poèmes du XIII* siècle, 
publiés d'après les manuscrits , ayec une In- 
troduction, des Notes et un Glossaire, par 
M. Edelestand du Méril. i yol. 5fr. 

_Le^Roman de la Rose ou de Guillaume de Dole, 
en vers, du X1II« siècle, publié pour la pre- 
mière fois d'après le manuscrit unique du Vati- 
can , par M. Gustaye SERyoïs. i yol. 5 fr. 
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3. Poésies de différents genres. 

Recueil général des Fabliaux et Contes des poètes 
irançois , reyus sur les manascrits et annotés 
par M. A. de Montaiglon. 

Ce Recueil formera quatre Tolumes à 5 fr. 

*Ltf Dolopathos, recueil de contes envers, du 
X1I« siècle, par Herbe rs, publié d*après les 
manuscrits par MM. Ch. Brunet et A. de 

MODTAIGLON. 1 VOl. 5 fr. 

Poésies du Roi de Nat^arre. 2 vol. lo fr. 

Poésies de Marie de France, a vol. lo fr. 

OEuvres complètes de Rutebeuf. 2 vol. lo fr. 

Le Romande la Rose, par Guillaume DE LORRIS 
et Jean de Meumg. 2 vol. 10 fr. 

'^ Chansons, ballades et rondeaux deJehannot de 
Lescurel, poète françois du XIV* siècle, 
publiés d'après le manuscrit unique par M. A. 

DE MONTAIGLON. 1 Vol. 2 fr. 

Dans sa préface, Téditeur s'est attaché à faire re»- 
sortir IMinportance de ces poésies, d'ailleurs très re- 
marquables, comme spécimen de la langue duXIY^ siè- 
cle, « langue plus claire, plus intelligible, plus voisine 
« de notre langue actuelle que celle de bien des œuvres 
tt postérieures». 

Poésies de Jean Froissart. 2 vol. 10 fr. 

Poésies de Christine DE PiSAN. 2 vol. 10 fr. 

Poésies d'Eustache DesCHAMPS. 2 Vol. ' 10 fr. 

Poésies d^ Alain Chartier. 1 vol. 5 fr 

Poésies de Charles d^Orléans. 1 vol. 5 fr. 
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* OEuvres complètes de François Villon. Noiv. 

yeUe édition , revue, corrigée et mise en ordre, 
ayec des notes historiques et littéraires , par 
P. L.-Jagob, bibliophile, i vol. 5 £r. 

* Recueil de poésies françoiaes des XF* et XVI^ 

siècles, morales, facétieuses, historiques , réu- 
nies et annotées par M. A. de Montaiglon. 
Tomes I à V. Chaque volume ; 5 fr. 

Dans ce recueil figureront les pièces anonymes pi- 
quantes et devenues rares, les œuvres de poètes qui 
n'ont laissé que peu de vers, les pièces les plus re- 
marquables d'écrivains féconds, mais qu'on ne peut 
réimprimer en entier. 

Le premier volume contient : 

I. Le Débat de l'homme et de la femme (par frère Guil- 
laume Alexis). 

3. Le Monologue des Nouveaulx Sotz de la joyeuse 
Bcnde. 

3. Les Ténèbres de Mariage. 

4. Les Ditz de maistre Aliborum, qui de tout se mesle. 

5. S'ensuit le mistère de la saincte Lerme, comment elle 
fut apportée de Gonstantinople k Yendosme. 

6. Les Regretz de messire Barthélémy d'Alvienne, et la 
Ghançûn de la défense des Vénitiens. 

7. La Patenostre des VeroUez. 

8. Yarlet à louer à tout faire (par Christophe de Bor- 
deaux, Parisien). 

9. Chambrière à louer k tout faire (par le même). 

10. S'ensuyvent les Regretz et Complainte de Nicolas 
Clereau, avec la mort d'icelujr (par Gilles Corrozet). 

II. Dyalogue d'ung Tavemier et d'un Pyon , en françoys 
et en latin. 

id. Le Pater noster des Angloys. 

i5. Le Doctrinal des nouveaux mariés. 

t4< La piteuse désolation du monastère des Cordeliers de 
Maulx, mis à feu et bruslé. 

i5. Discours joyeux des Friponniers et Friponnières, 
ensemble la Conirairie desdits Friponniers et les Pardons 
_dêji^ite Confrairie. 
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i6. La TT&ye médecine <itti gnarit de tons manx et de 
plusieurs autres. 

17. La médecine de maistre Grimache, avec plusieurs 
receptes et remèdes contre plusieurs et diverses maladies, 
toutes vrayes et approuvées. 

18. La grande et triumphante monstre et bastiilon de six 
mille Picaniz , faicte à Amiens , h, Fhonneur et louenge de 
nostre sire le Roy, le XX juing mil cinq cens XXXY. 

19. La Replicque des Normands contre la Chanson des 
Picardz. 

ao. Les Contenances de table. 

ai. Le Testament de Martin Leuther. 

aa. Sermon joyeuli de la vie Saint Ongnon, comment 
Nabuzardan, le maistre cuisinier, le fit martirer, avec les 
miracles qu'il faict chacun jour. 

a 3. Les Commandements de Dieu et du Dyable. 

a4. La Complaincte du nouveau marié, avec le Dit de 
chascun, le(|uel marié se complainct des extenciles qui 
luy fault avoir à son mesnaige, et est en manière de chan* 
son, avec la Loyauté des hommes. 

a5. De la Nativité de Monseigneur le Duc, filz premier 
de Monseigneur le Dauphin. 

a6. Sermon joyeulx d'un Ramonneur de cheminées. 
- ay. Eglogue sur le retour de Bacchus, en laquelle sont 
introduits deux vignerons, assavoir : Colinot de Beaulne et 
Jaquinot d'Orléans, composé par Calvi de la Fontaine. 

a8. Les Ditz des bestes et aussy des oiseaulx. 

ag. La légende et description du Bonnet carré, avec les 
proprietez, composition et vertus d'icelluy. 

3o. Le Discours du trespas de Vert Janet. 

3i. Le Blason des Basquines et Vertugalles. 

3a. Les Souhaitz du monde. 

Le second volume contient : 

33. Sermon nouveau et fort joyeulx auquel est contenu 
tous les maulx que l'homme a en mariage. Nouvellement 
composé à Paris. 

34 Le Doctrinal des filles à marier. 

35. Nuptiaux virelays du mariage du roy d'Escosse et de 
madame Magdeleine , première fille de France , ensemble 
une ballade de l'apparition des trois déesses , avec le Bla- 
zon de la cosse en laquelle a tousjours germiné la belle 
fleur de lys. Faict par Jean Leblond , sieur de Branville. 

36. La Loyaulté oes femmes, avec les Neuf preux de gbur^ 
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» et ansii nne bonne reœpte pour gaerir les yrroii-* 
gnes. 

37 . -Les moyens d^erHer merencolie, soy conduire et enii- 
cLir en tons estais par Tordonnanee de Raison , composé 
nouTellement par Dadouville. 

38. Le Conrroux de la Mort contre les Angloys, donnant 
proesse et conraige aux François. 

39. La Pronostication des anciens labonreors. 

40. Les sept marciians deNaples, c'est assavoir: Tad- 
▼enturier, le religieux, Tescolier, raveugle, le villageois, 
le marchant et le bragturt. 

4i. S'ecsuit le Sermon fort joyeux de saint Raisin. 
49. La Complainte de Nostre-Dame, tenant son chier filz 
entre ses bras , descendu de la croix. 
43. Les droits nouveaulx establis sur les femmes. 
44* S^ensuyt le Doctrinal des bons serviteurs. 

45. S*ensuyt ung Sermon fort joyeulx pour l'entrée de 
table. 

46. La Complaincte de Monsieur le Cul contre les inven- 
teurs des vertugalles. 

4?. La Prinse de Pavie par Monsieur d*Ângnien,accom« 
paigné du duc d'Urbin et plusieurs capitaines envoyez par 
le Pape. 

48. La Boutique des usuriers, avec le recouvrement et 
abondance des vins, composé par M. Claude Menuet, no- 
taire de Sainctp-Rambert en Savoye , 1574. 

49. Bigorne qui mange tous les hommes qui font le com- 
mandement de leurs femmes. 

— Note sur Bigorne et sur Chichefaoe. 

50. La Remembrance de la Mort. 

5i. Le Blason des barbes de maintenant, chose très 
Joyeuse et récréative. 

Ô3. La Reformation des tavernes et destruction de Gor- 
mandise, en forme de dialogue. 

53. La Plaincte du Commun contre les boulengers et ces 
brouillons taverniers ou cabaretiers et autres , avec la Dés- 
espérance des usuriers. 

54. La Doctrine du père au fils. 

55. Monologue nouveau et fort joyeulx de la Chambrière 
desprovcue du mal d'amours. 

56. La Folye des Angloys, composée par M« L. D. 

57 . Apologie des Chambrières qui ont perdu leur mariage 
àlablancque. 

58. L'Heur et guain d\me Chambrière qui a mis son ma- 
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risge àla blanqne pour soy marier, répliquant h ceUesqai 
y ont le leur perdu. 

59. Le Banquet des chambrières fait aux EstUTes le jeudy 
gras, i54i«. 

60. Prosa cleri parisiensis ad ducem de Mena, post cie- 
dem régis Henrici III. — Prose du clergé de Paris addre»- 
sée au duc de Mayne après le meurtre du roy Henry III. 
traduite en firançois par Pierre Pighenat, curé de Saint- 
NicoUas-des-Champs, 1589. 

61. Le Débat delà Vigne et du Laboureur. 

6a. La Vie de saint Harenc, glorieux martir, et comment 
il fut pesché en la mer et porté à Dieppe. 

Le tome III contient : 

63. Sermon joyeulx d'ung fiancé qui emprunte ung pain 
sur la fournée à rabattre sur le temps advenir. 

64* Le monologue des sots joyeulx de la nou?elIe bande, 
la déclaration du preparatif de leur festin, mis en lumière 
par le seigneur du Rouge et Noir, adressant à tous joyeux 
sotz et aultres. 

65. Epistre envoyée par feu Henry, roy d'Angleterre, h 
Henry, son fils , huytiesme de ce nom , à presant régnant 
audict royaulme (i5ia). 

66. Le danger de se marier, par lequel on peut cognoistre 
les périls qui en peuvent advenir, tesmoins ceux qui ont 
esté les premiers trompez. 

67* Le grant testament de Taste-Vin, roy des pions. 

68. Le débat et procès de Nature et de Jeunesse, à deux 
personnages , c'est assavoir - Jeunesse , Nature. Avec les 
joyeulx commandemens de la table et plusieurs nouveaulx 
ditiés. 

69. Les Omonimes, satire des mœurs corrompues de ce siè- 
cle, par Antoine du Verdîer, homme d'armes de la compa- 
gnie de monsieur le seneschal de Lyon (167 a). 

70. L'art de rhétorique pour rimer en plusieurs sortes 
de rimes. 

7 1 . La resolution de Ny Trop Tost Ny Trop Tard Marié. 
7a. Les souhaitz des hommes. 

73. Les souhaitz dés femmes. 

74. La voye de paradis, avec aucunes louanges de Nos- 
tre-Dame. 

75. Le jaloux qui bat sa femme. 

76. Les secrets et loix de mariage, par Jehan Divry. 

77. Le songe doré de la Pucelle. 
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78. Les présomptions des femmes mondaines. 

79. ta deploration des trois Estatz de France snr Teii- 
treprise des Ani^ois et Soisses, par Pierre Yachot (i5 i3). 

80. Sermon joyeux de la patience des femmes obstinées 
contre leurs marys, fort joyeux et récréatif à toutes gens. 

81. L'epistre du Cbeyalier gris à la très noble et très su- 
perillustre princesse et très sacrée vierge Marie, fille et 

. mère du très grant et très souTerain monarche universel 
Jésus de Nazareth. 

83. Deploration et comphiincte delà mère Gardine de Pa- 
ris, cy-devant gouTomante du Huleu, sur Tabolition dlce- 
luy. 

83. yEnfer de la mère Gardine. 

Le tome lY contient : 

84. La complainte douloureuse du Nouveau Marié. 

85. La fonuine dUmoors et sa description. Nouvelleme&t 
imprimé. 

86. La singerie des huguenots , marmots et guenons de 
la nouvelle derrision Theodobedenne, contenant leurs ar- 
rests et sentences par jugement de raison naturelle. Compo- 
sée parM« Artus Désiré (i574). 

87. La doctrine des princes et des servans en court. 

88. Pronostication generalle pour quatre cens quatre 
' vingt-dix-neuf ans, calculée sur Paris et autres lieux de 

mesme longitude. Imprimée nouvellement à Paris, mille 
cinq cens soixante et un. 

89. L^Aigle oui a fait la poule devant le Coq à Landro- 
cy. Imprimé à Lyon, chez le Prince, près Nostre-Dame de 
Confort (par Claude Ghapuis, i543). 

90. La deffaicte des faulx mOnnoyeurs, par Dadonville. 

9 1 . Les estrennes des filles de Paris , piar iean Divry . 
9a. Le sermon de TEndouille. 

93. La deploration de la cité de Genefve snr le fiuct des 
hérétiques qui Pont tiranniquement opprimée. 

94. Le deoat du Vin et de TEau (par Pierre Jamec). 

9a. La venue et résurrection ae Bon-Temps, avec le 
bannissement de Ghière -Saison. A Lyon, par Grand Jean 
Pierre, près Nostre Dame de Confort. 

96. Les moyens très utiles et nécessaires pour rendre le 
monde paisible et faire revenir le Bon-Temps. 

97. Le débat de la Dame et de TEscoyer (par mettre 
Henri Baude). 

98. Epistre' envolée de Paradis an très chrestien roy de 
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France François premier du nom, de par les empereurs 
Pépin et Cbarlcma^ne, ses magnifiques prédécesseurs, et 
présentée audit seigneur par le Chevallier Transfiguré , 
porteur d'icelle (i5 15). 

99. Le testament d\tn amoureux qui mourut par amour. 
Ensemble son epitaphe , composé nouvellement. 

100. Le De profundis des amoureux. 

loi. La fuilte des Bourguignons devant la ?ille de Bourg 
en Bresse, le quinziesme d'octobre mil cinq cens cinquante 
sept, régnant Henry roy de France, second du nom 
(1557). 

10a. Le triomphe de très haulte et puissante dame Ve- 
Tolle, royne du Puy d^Amours, nouvellement composé par 
IMnventeur des menus plaisirs honnestes. Lyon, rrançois 
Juste, 1539. 

io3. Le pourpoinct fermant ii boutons. 

io4* Description de la prinse de Calais et de Gupes, 
composée par forme et stile de procès par M. G. de H... A 
Paris, chez Barbe Regnault. 

io5. Hymne à la louange de Monseigneur le duc de 
GuTse, par Jean de Amelln. A Paris, en la boutique de 
FedericMorel, i558. 

106. Epitaphe de la fille de Calais, faicte par Antboine 
Fauquel, natif de la ville d'Amiens, plus une chanson sur la 
prinse dudict Cahûs (par Jacques Pierre, dit Château- 
Gaillard). A Paris, par Jean Caveiller, i558. 

107. Le discours du testament de la prinse de la ville de 
Gupes, composé par maistre Anthoine Fauquel , prebstre , 
natif de la ville et cité d^Amiens. A Paris, à Timprimerie 
d'Olivier de Harsy, i558. 

io8. Ballade sur la mode des baulx bonnets. 

Le tome V contient : 

109. Le Débat de la Demoiselle et de la Bourgoise, 
nouvellement imprimé à Paris, très bon et joleulx. 

110. La Complainte de Fraoee. Imprimé nouvellement. 
i568. 

111. Ode sacrée de l'Eglise françoyse sur les misères de 
ces troubles huictiesmes depuis vingt-cinq ans en çà. Im- 
primée nouvellement. i586. 

113. Les trois Mors et les trois Yil^, avee la Com- 
plaincte de la Damoyselle. 

11 3. Le Caquet des bonnet Ghamberières , deelairant 
ankones finesses dont ellet luent envers lenrs maistres et 
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malstresses. Imiiriiné par le commandement de lenr secré- 
taire maistre Pierre Babillet , avec la manière pour con- 
noistre de quel boys se chauffe Amour. 

114. La présentation de mes seigneurs les Enfants de 
France, faicte par très haulte princesse madame AHenor, 
royne de France, a?ec ^accomplissement de la paix et 
prouOtz de mariage. Ayec privilège (i55o). 

11 5. La Complainte du commun peuple à rencontre 
des boulangers oui font du petit pain et des tavemiers 
ani brouillent le bon Tin, lesquels seront damnez au grant 
aiable sMlz ne s*amendent. Avec la louange de tous ceux 

Si vivent bien et la chanson des brouilleurs devin. A 
ris, pour Nicolas le Heudier, rue Saint Jacques, près le 
collège de Marmontier. 

116. Le Dict des pays, avec les Conditions des femmes 
et plusieurs autres belles balades. 

117. La Complainte de Venise (i5o8). 

118. L^Amant despourveu de son esperit , escripvant à 
sa mye, voulant parler le courtisan , avec la réponse de la 
dame. On les vend à Paris en la rue Neufve Notre-Dame , 
i l'ansaigne Sainct Nicolas. 

119. Le grand regret et complainte du preux et vail- 
lant capitaine Ragot, très scientifique en Fart de parfaicte 
belistrerie (avec une note historique de Téditeur sur Ragot). 

lao. Le testament de Jehan Ragot. 
' 191. Dialogue plaisant et récréatif entremesié de plu- 
sieurs discours plaisans et facétieux en forme de coq h 
rasne. 

199. Le rousier des Dames, sive le Pèlerin d*amours, 
nouvellement composé par Messire Bertrand Desmarins de 



193. Les Dîtz et rentes d^amours. 

194. La Prognostieation des prognostications, non seu- 
lement de ceste présente année M.D.XXIVII , mais aussi 
des aultres k venir, voire de toutes celles qui sont passées, 
eomposée par maistre Sarcomoros, natif de Tartarie, ei 
secrétaire du très illustre et très puissant roy de Cathai , 
lerf de vertus. M.D.lXXVIi 

195. Deploration sur le trespas de très noble princesse 
Madame Magdelaihe de France, royne d'Escoce. Au Palais, 

{)ar Gilles Corrozet et Jehan André, libraires. Avec privil- 
ège (1637). 

196. La Deploration de Robin (i556). 

197. Le débat de deux Damoyselles, Tune nommée la 
Noire et Tautre la Tannée. 
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i9d. La grant malice des Femmes. 

129. Les Merveilles du monde selon le temps qui court, 
une ballade Francisque, et une aultre ballade de resneran- 
ce des Hennoyers. 

Le tome VI est sous presse. 

OEui^res de /Ma/zREGNiER . i vol. 5 fr. 

Le Livre de Mat/teolus et le Rebours de Matheo- 

lusi 2 vol. lofr. 

Poésies de Martial de Paris ^«V d'Auvergne. 

1 Tol. 5 fr. 

* OEuures de Guillaume C0QUILLART , revues et 

annotées par M. Charles d'Héricault. 2 vo- 
lumes, lofr. 

Poésies de Guillaume Cretïn. 1 vol. 5 fr. 

OEui^res complètes de Pierre Gringore , avec 
des notes par MM. Anatole de Montaiglon 
et Charles d'Hérïcault. 4 vol. 20 fr. 

* OEuifres complètes </i?RoGER DE Collerye. 

Ëdition revue et annotée par M. Charles 
d'Héricault. I vol. 5 fr. 

* Poésies de Bonaventure des Periers , suivies 

du Cymbalum mundi^ revues sur les éditions 
originales et annotées par M. Louis Lacour. 
1 vol. 5 fr. 

Voyez page 35 de ce catalogue. 
OEuifres de Clément Marot, de Jean Marot et 
de Michel Marot, avec variantes et notes par 
M. Georges Guiffrey. 4 vol. 20 fr. 

Poésies d'Etienr^e DOLET. t vol. 5 fr. 

OEutfres complètes de Marguerite d'Angou- 
Lême, reine de Navarre. 2 vol. 10 û\ 

Voy. page 35 de ce catalogue. 
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Poéêies de FRANÇOIS I*'. i toL 5 h. 

OEuvreê de Jacques Tahvrbau. a yol. lofr. 

ÔEuvreê de Mellin de Saint-Gelais , avec un 
commentaire inédit de Bernard de ]>A MON- 
HOYE. a vol. iO fr. 

OEuurea de J^nchim DU Bellay, revues et an- 
notées par M. J. BOULMIBR. 2 vol. lofr.. 

Poéêies d'Olmer de Magny. a vol. lo fr. 

OEuures de Louise Labé. 1 vol. 5 fr. 

Poésies de Jacques Grbyin. a vol. 10 fr. 

Poésies de Jacques Pelletier, du Mans, s vo- 
lumes. 10 fr. 

Poésies de Remy Belleau. a vol. 10 fr. 

Poésies dAmadis Jamyn. a vol. 10 fr. 

*OEuvres Complètes de RoNSARD, avec variantes 
et notes par IVf. Prosper Blanghemain. Cha- 
que volume. 5 fr. 
L*édition formera six volumes à 5 fr. Les tomes I et 
II sont en vente. 

OEuvresde J. A. de Baïf. a vol. 10 fr. 

OEui^res de Philippe DespoRTES. a vol. 10 fr. 

OÉui^res de Vauquelin de la Fresnaye. 
2 vol. 10 fr. 

OEwres de Bertaut. a vol. 10 fr. 

* OEuvres de Mathurin REGNIER, avec les com- 
mentaires revus et corrigés, précédées de VHis- 
taire de la Satire en France , pour servir de 
discours préliminaire, par NI. Yiollet le 
Duc. 1 vol. 5 fr. 

Le travail de M. Viollet Le Duc, publié pour la pre- 
mière fois en i8i4, a été revu et modifié par loi pour 
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la nouTelle édition* VBitMre de /a iâtire a reça des 
additions. 

* Les Trapues , de Théodore-Agrippa d'Au- 

BIGNÉ. EdidoD annotée par M. Ludovic La- 
LANNE. 1 vol. 5 fr. 

* OEuvres complètes de Théophile , revues et 

annotées par M. Alleaume. a voL lo fr. 

OEuvres complètes de Malherbe. 2 voL 10 fr. 
OEuures de Maynard. 1 voL 5 fr. 

Poésies de Sarazin. 1 vol. 5 fir. 

* OEui^res complètes de S Alfur-Xukfiry revues et 

annotées par Gh. L. LiVET. 2 vol. 10 fr. 

Cette édition est le résultai d\[n trayail de plusieurs 
années. M. Livet a réuni dans ces deux volulhes tous 
les ouvrages de Saint-Amant , imprimés et inédits. 
De nombreuses notes expliquent les allusions , éclair- 
cissent les passages difUcÛes, et font connattre les 
nombreux personnages nommés dans ces œuvres. 

Poésies de maure Adam Billaut. 2 vol. 10 fr 

* OEm*res complètes de Rag AN, revues et annotées 

par M. Tenant de Latour. 2 vol. 10 fr. 

Poésies du cket^alier de Cailly. t vol. 5 fr. 

* Extrait abrégé des vieux Mémoriaux de V ab- 

baye de Saint-Aubin-des-hoys , en Bretagne, 
1 vol. a fr. 

Epoisé. 
" OEuvres de Chapelle et de Bachaumont. 
Nouvelle édition, revue et corrigée sur les meil- 
leurs textes, notamment sur rédition de 1732, 
Précédée d'une notice par M. Tenant de 
.ATOUR. 1 vol. 4fr- 

Poésies de FuRETlÈRE. i vol. 5 £r. 

OEwres de Seorais. 2 vol. i.o fr. 
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"OEui^reê complètes de La FONTAINE, revues et 
annotées par M. Marty-LavbaÙx. Tome H 
(Contes et nouvelles). 5 fr. 

L^éditioh formera quatre volumes. 

OEuures de BoiLEAU, commentées par les col- 
laborateurs de la Bibliothèque Elzevirienne, 

* OEvvres choisies de Senecé, revues sur les di- 

verses éditions et sur les manuscrits originaux, 
par M. E. Chasles et P. A. Cap. i vol. 5 fr. 

*OEuifres posthumes de Se NEGÉ, publiées d'après 
les manuscrits autographes, par M. Emile 
Chasles et P. A. Cap. i vol. 5 fr. 

La Fleur des Chansons, d'âpres les livres ma- 
nuscrits et imprimés. 

Recueil des Noels composés dans les divers idio- 
mes de la France , par M. Albert de la FiZE- 
LiÈRE. 3 vol. i5fr. 

ill. THÉÂTRE. 

Recueil de pièces relatives à l'histoire du théâtre 
en France, i vol. 5 fr. 

* Ancien théâtre françois, ou Collection des ou- 

vrages dramatiques les plus remarquables de- 
Suis les my stères jusqu'à Corneille^, publié avec 
es notices et éclaircissements. lo volumes. 
Chaque vol. 5 fr. 

Les trois premiers volumes sont la reproduction d'un 
recueil unique, conservé wx Musée Britannique, à Lon- 
dres, contenant 64 pièces , dont voici les titres : 

. Tome L 

1. Le Conseil du Nouveau marié, à deux personnages, 
>st assavoir : le Mary et le Docteur. 
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a . ÏParce nouTella. très bonne et fort joyeuse, du NouTCau 
marié qui ne peult fournir à Tappoinctement de sa femme, 
à quatre personnages, c*est assavoir : le Nouveau Marié, la 
Femme, la Mère et le Père. 

3. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse, deTObsti- 
nation des femmes, à deux personnaiges, c*est assavoir : le 
Mari et la Femme. 

4. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse, du Cuvicr, 
à troys personnages, c*est assavoir : Jaquinot, sa Femme et 
la Mère de sa femme. 

5. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse, à troys 
personnages, c'est assavoir : Jolyet, la Femme et le Père. 

6. Farce nouvelle, à cina personnaiges, des Femmes qui 
font refondre leurs maris, cW assavoir : Thibault, Collait, 
Jennette, Pemette et le Fondeur. 

7. Farce nouvelle et fort joyeuse du Pect, à quatre per- 
sonnages, c^est assavoir : Hubert, la Femme, le Juge et le 
Procureur. 

8. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse, des Femmes 
qui demandent les arrérages de leurs maris, et les font obli- 
ger par nisij k cinq personnages, c'est assavoir : le Mary, 
la Dame, la Chambrière et le Voysin. 

9. Farce nouvelle d'ung Mary jaloux qui veult esprouver 
sa femme, à quatre personnages, c'est assavoir : Golinet,la 
Tante, le Mary et sa Femme. 

10. Farce moralisée, à quatre personnaiges, c'est assa- 
voir : deux Hommes et leurs deux Femmes, dont l'une a 
malle teste et l'autre est tendre du cul. 

1 1. Farce nouvelle et fort joyeuse, à quatre personnages, 
c'est assavoir : le Mary, la Femme, le Badin qui se loue et 
l'Amoureux. 

13. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse, de Pemet 
qui va au vin, à troys personnaiges, c'est assavoir : Per- 
net, sa Femme et l'Amoureux. 

i3. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse, d'un 
Amoureux, à quatre personnages, c'est assavoir : l'Homme, 
la Femme, l'Amoureux et le Médecin. 

14. Colin qui loue et desplte Dieu en ung moment à 
cause de sa femme, à troys personnages, c'est assavoir : 
Colin, sa Femme et l'Amant. 

i5. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse, à quatre 
personnaiges, c'est assavoir : le Gentilhomme, Lison, Nau- 
det, la Damoyselle. 

16. Farce nouvelle à troys personnages, c^est assavoir: 
le Badin, la Femme et la Chambrière. 



17. Farce nooTcIle, très banne et fort joyeose, 4e leni- 
not qui fist un roy de son cbat» par faulte d'autre compa- 
gnon, en criant : Le roy boit ! et monta sur sa maistresse 
pour la mener à la messe, à troys personnaiges, c*est assa- 
voir : le Uary, la Femme et leniuot. 

18. Farce nouvelle de frère Guillebert, très bonne et fort 
joyeuse, à quatre personnages, c'est assavoir : Frère Guil- 
lebert, THomme vieil, sa Femme jeune, la Commère. 

19. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse, de Guil- 
lerme qui mangea les figues du curé, à quatre personnai- 
ges, c'est assavoir : le Curé, Guillerme, le Yoysin et sa 
Femme. 

ao. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse, de Jenin 
fiiz de rien, à quatre personnaiges, c'est assavoir : la Mère 
et Jeuin, son fils, le Prestre et uns Devin. 

ai. La Confession Margot, à deux personnaiges, c'est 
assavoir : le Curé et Margot. 

aa. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse, de George 
le Veau, à quatre personnaiges, c'est assavoir : George le 
Veau, sa Fenmie,le Curé et son Clerc. 

TOMB IL 

93. Sermon joyeux de bien boire, h deux personnaiges, 
c'est assavoir : le Prescbeur et le Cuysinier. 

a4. Farce nouvelle, très bonne et très joyeuse, de la Ré- 
surrection de Jenin-Landore, à quatre personnaiges, c'est 
assavoir : Jenin, sa Femme, le Curé et le Gerc. 

a5. Farce nouvelle, fort joyeuse, du Pont aux Asgnes, à 
quatre personnages, c'est assavoir : Le Mary, la Femme, 
Messire DomiMe de et le Boscheron. 

a6. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse , à troys 
personnages, d'un Pardonncur, d'un Triadeur et d'une Ta- 
vernière, c'est assavoir : le Triadeur, le Pardonnenr et la 
Tavemière. 

07. Farce nouvelle du Pasté et de la Tarte, à quatre per- 
sonnaiges , c'est assavoir : deux Coquins, le Patider et sa 
Femme. 

98. Farce nouvelle de Mahuet, badin, natif de Baignolet, 
qui va k Paris au marché pour vendre ses œu£E et sa cres- 
me, et ne les veult donner sinon au pris du marché, et est 
à quatre personnages, c'est assavoir : Mahuet, sa Mère, 
Gaultier et la Femme. 

•19. Farce nouvelle et fort j^euse des Femmes qui font 
escurer leurs chaulderons et deffeudent que on se mette la 



pièce auprès da tKm^ h tix^ [lersoniiages, c*eat assavoir : 
la première Femme, la seeende et le Maignen. 

30. Farce nouYclle, très bonne et fort joyeuse, k troys 
personnages, d'un Ghauldronnier, c'est assavoir: THomme, 
la Femme et le Ghauldronnier. 

3 1 . Farce nouvelle^ très bonne et fort joyeuse. Il trois per* 
sonnaiges, c'est assavoir : le Ghaulderonnier, le Savetier et 
le Tavemier. 

32. Farce joyeuse, très bonne et récréative pour rire, du 
Savetier, à troys personnaiges, c'est assavoir : Audin, sa- 
vetier; Audette, sa Femme, et le Gurè* 

33. Farce nouvelle d'ung Savetier nommé Galbain , fort 
joyeuse , lequel se maria h une savetière , à troys person- 
naiges, c'est assavoir : Galbain, la Femme et le Galland. 

34. Farce nouvelle, li quatre personnaiges, c'est assa- 
Toir : le Gousturier, Esopet, le Gentilhomme et la Gham- 
brière. 

35. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse, à trois 
personnaiges , c'est assavoir : Maistre Mimin le Goûteux , 
son varlet Richard le Pelé , sourd , et le Ghaussetier. 

36. Farce nouvelle d'ung Ramoneur de cheminées, fort 
joyeuse, à quatre personnaiges , c'est assavoir : le Ramo- 
neur, le Varlet , la Femme et la Yoysine. 

37. Sermon joyeux et de grande value 

A tous les foulx qui sont dessoubs la nue , 
Pour leur monstrer h saiges devenir. 
Moyennant ce que , le temps advenir. 
Tous sotz tiendront mon conseil et doctrine , 
Puis congnoistront derement, sans urine. 
Que le monde pour sages les tiendra 
Quand ils auront de quoy : notez cela. 

38. Sottie nouvelle, à six personnaiges, c'est assavoir : 
le Roy des Sotz, Triboulet, Mitouflet, Sottinet, Goquibus, 
Guippelin. 

39. Sottie nouvelle, à cinq personnages, des Trompeurs, 
c'est assavoir : Sottie, Teste Verte, Fine Mine, Ghascun et 
le Temps. 

40. Farce nouvelle, très bonne, de Folle Bobance, à 
quatre personnaiges, c'est assavoir : Folle Bobance, le 
premier Fol , gentilhomme; le second Fol , marchant, et le 
tiers Fol, labooreux. 

4i. Farce joyeuse, très bonne, h deux personnaiges, 
du Gaudisseur qui se vante de ses &ictz , et un^ Sot qui 
lui respond au contraire , c'est assavoir : le Gaudisseur et 
le Sot. 
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* ^9. Faroe nouTelle, très bonne et fort récréatif e pour 
rire, des cris de Paris, h troys personnaiges, c'est assavoir: 
le premier Gallant , le second Gallant et fe Sot. 

43. Farce nouyelle du Franc Ârchier de Baignolet. 

44. Farce joyeuse de Maistre Mimin, à six personnaiges, 
c*est assavoir : le Maisti'e d'escoUe ; Maistre Mimin , estu- 
diant ; Raulet, son père ; Lnbine , sa mère; Raoul Machuey 
et la Bru Maistre Mimin. 

45. Farce nouvelle, très bonne et fort joyeuse, à troys 
personnaiges, de Pemet qui va à Tescolle, c'est assavoir : 
Pemet, la Mère, le Maistre. 

46. Farce nouvelle , très bonne et fort joyeuse, à troys 
personnaiges, c'est assavoir : la Mère, le Filz et l'Exami- 
nateur. 

47. Faroe nouvelle de Colin, filz de Thevot le Maire • 
qui vient de Naples et amène ung Turc prisonnier, à quati. 
personnaiges, c'est assavoir : Thevot le Mère, Colin so.- 
filz , la Femme , le Pèlerin. 

48. Farce nouvelle, à trois personnaiges, c'est assavoir* 
Tout Mesnaige, Besogne fsicte, la Ghamberière qui est ma- 
lade de plusieurs maladies, comme vous verrez d dedans, 
et le Fol qui faict du mededn pour la guarir. 

49. Le Débat de la Nourrice et de ia Ghamberière, à 
troys personnaiges, c'est assavoir : la Nourrisse, la Gham" 
berière, Johannes. 

50. Farce nouvelle des Chamberières qui vont à la messt 
de cinq heures pour avoir de Teaue beniste, ii quatre per- 
sonnaiges, c'est assavoir: Domine Johannes, Trousseta^ 
queue, la Nourrice et Saupiquet. 

TOMB III. 

5i. Moralité nouvelle des Enfans de Maintenant, qut 
sont des escoliers de Jabien , qui leur monstre à jouer atts 
cartes et aux dez et entretenir Luxures, dont Tung vient ii 
Honte , et de Honte à Desespoir , et de Desespoir au gibet 
de Perdition, et l'aultre se convertist à bien faire. Et est h 
treize personnages, c'est assavoir : le Fol, Maintenant, 
Mignotte, Bon Âdvis, Instruction, Finet, premier enfant; 
Maiduict, second enfant; Discipline, Jabien, Luxoro, 
Honte, Desespoir, Perdition. 
53. Moralité nouvelle, contenant 

Gomment Envié , au temps de Maintenant , 
Fait que les Frères que Bon Amour assemble 
Sont ennemys et ont diseord ensemble, 
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Dotit les parens soaflrent maiut desplaisb, 
Au lieu d'avoir de leurs enfans plaisir. 
Mais à la fin Remort de conscience, 
Vueillant user de son art et science , 
Les fait renger en paix et union 
Et tout leur temps Tiyre en communion. 
A neuf personnaiges, c'est assavoir : le Preco, le Père, 
la Mère, le premier Filz, le second Filz, le tiers Filz^ 
Amour fraternel , Envie , et Remort de conscience. 

53. Moralité nouvelle d\ing Empereur qui tua son 
nepveu qui avoit prins une fiUe b force ; et comment, ledict 
Empereur esUnt au lict de la mort , la sainte Hostie luy fut 
apportée miraculeusement. Et est à dix personnaiges, c'est 
assavoir : TEmpereur, le Ghappelain , le Duc, le Conte, le 
Nepveu de l'Empereur, l'Escuyer, Bertaut et Guillot, servi- 
teurs du Nepveu ; la Fille violée , la Mère de la Fille , avec 
la sainte Hostie qui se présenta à l'Empereur. 

54. Moralité ou histoire rommaine d'une Femme qui avoit 
Toulu trahir la cité de Romme, et comment sa Fille la nour- 
rit six sepmaines de son lait en prison, à cinq personnaiges, 
c'est assavoir : Oracius, Valerius, le Sergent, la Mère et la 
Fille. 

55. Farce nouvelle, fort joyeuse et morale, à quatre per- 
sonnaiges , c'est assavoir : Bien Mondain , Honneur spiri« 
tuel, Pouvoir Temporel et la Femme. 

56. Farce nouvelle , très bonne, morale et fort joyeuse, 
à trbys personnaiges, c'est assavoir : Tout, Rien et Ghascun. 

57. Bergerie nouvelle, fort joyeuse et morale, de Mieulx 
que devant , k quatre personnaiges , c'est assavoir : Mieulx 
que devant, Plats Pays, Peuple pensif et la Bergière. 

58. Farce nouvelle moralisée des Gens Nouveaulx qui 
mangent le monde et le logent de mal en pire , à quatre 
personnaiges, c'est assavoir : le premier Nouveau, le se- 
cond Nouveau, le tiers Nouveau et le Monde. 

5o. Farce nouvelle, à cinq personnaiges, c'est assavoir : 
Marchandise et Mestier, Pou d'Acquest, le Temps qui 
' court et Grosse Despense. 

60. La vie et l'histoire du Maulvais Riche , à traize per- 
sonnaiges, c'est assavoir : le Maulvais Riche, la Femme du 
Maulvais Riche, le Ladre, le Prescheur, Trotemenu, Tripet, 
cuisinier; Dieu le Père, Raphaâ, Abxtdiam, Lucifer, Sa-» 
ihan, Rahouart, Agrappart. 

61. Farce nouvelle des Ginq Sens de l'Homme, mora* 
Usée et fort joyeuse pour rire et recréative, et est àsq»! 
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y^ii, e*«rt aMtfcîr : rBoBBie, la Boidie» les 
, les T«Éli, ksPiedz, rOnye et le CoL 

•s. IMms dH Cerpe et de PAine. 

63. Moralité nooTelle. tièa bome et très eiedleote, de 
Charité, oU est démontré les manli qm Tiennent anjoordliny 
an Monde |Hff fndte de Charité, k dooie penonnaiges : le 
Monde, Charité, Jennesse, Vieillesse, Trieherie, le Ponire, 
le Hdigieax, la Mort, le Riche ÀTaridenz et son Vsriet, le 
Bon Riche Tertnenz et le Fol. 

64* Le Chevalier qui donna sa Femme an Dyable, à dix 
oersonnai^, e^est assavoir : Dien le Père, Nostre Dame, 
Gabriel, lUphad, le Chevalier, sa Femme, Amanry, esenyer; 
Inthenor, escojer ; le Pipenr et le Djable. 

Le tome IV contient les enivres dramatiques d'E- 
tienne JodeDe; UABsbëkis, de Jacques Crevin; la 
Mecanmue, de Remj Bellean. — Les tomes V et VI con- 
tiennent les huit premières comédies de Pierre de La- 
rivej. La dernière pièce fait partie du tome VII , qui 
contient en outre (et Coutens, par Odet de Toumebu ; 
kê NeêpolUëines , par François d*Ambolse ; les Dégui- 
se*, par Jean Godard; la nounlle Trûgi-eomiqne du Ca- 
pitaine Lasphrise. — Le tome VIII contient Tffr et 
Sedan, par Jean de Schelandre; les Corrisanx, par 
Pierre trotcrel, sieur d'Aves; Flmpuissanee, par Ve- 
ronneau; AUson, par L. C. Discret. — Le tome IX 
eontient la Comédie des proverbes , la Comédie de eka»- 
sans , la Comédie des comédies , la Comédie des comé- 
diens , de Gougenot , le Galimatias de Deroziers-Beau- 
lieu. — Le tome X et dernier contient un Glossaire. 

Recueil général deê farces qui ne font point par-* 
tie de V Ancien théâtre français , publié dia- 
prés les manuscrits et les imprimés par M. Â. 

DE MONTAIGLOIf . 5 YOl. a5 fr. 

Mystère de la Passion, par Âmoul GrÉBAN, 

Sublié diaprés les manuscrits par MM. C. 
*Hérigault et L. Moland. 3 vol. i5 fr. 

Jjes Comédies de Pierre de Lari¥EY, Champe- 
nois, a yol. ao fr. 
Ces deux volumes contiennent les neuf comédies 
de Pierre de Larivey. C'est un tirage à part, à cent 
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exemplaires, avec titre particulier, des tomes Y et YI 
et de partie du tome YII de VAncia^ théâtre ftançoit, 

* Histoire de la vie et des ouvrages de GORMEILLE , 

par M. J. Taschereau. i vol. 5 fr. 

Introduction aux OEuvres complètes de Pierre Cor- 
neille. 

OEupres complètes de Pierre CORNEILLE , pu- 
bliées diaprés le système orthograpbique de 
Tauteur et annotées par M. J. Taschereau. 
6 vol, 3o fr. 

Le tome I«' paraîtra incessamment. 

OEuvres complètes deMohiÈ^E , revues et anno- 
tées par M. J . Taschereau. 4 vol. 20 fr. 

OEuvres complètes de Jean Racime, revues et 
annotées par M. Emile Ghasles. 2 vol. 10 fr. 

Théâtre historique , ou Recueil de pièces ancien- 
nes relatives à Thistoire de France , avec des 
notes. 2 vol. lofr. 

IV. ROMA?i$. 

* Melusine, par Jehan d'Arras ; nouvelle édition, 

publiée d après rédition originale de Genève, 
1478, in-fol., par M. Ch. Brunet. 1 vol. 5fr. 

* Le Roman de Jehan de Paris, publié d'après les 

premières éditions, et précédé d'une notice par 
M. Emile Marille. 1 vol. 3 fr* 

*L« Roman bourgeois, ouvrBae comique, par An- 
toine Furetière. Nouvelle édition, avec des 
notes historiques et littéraires par M. Edouard 
F0URNIER , précédée d'une Notice par M, Gh. 
AssELiMEAU. 1 val, 5 fr. 

Le Roman bourgee^, décrié au XYII® siècle par les 
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ennemis de Tantenr, mal réimprimé an XYHI^, était 
à peine connu au XIX^. L^édition publiée par MM. As- 
aelineau et Fournier a révélé à nos contemporains un • 
des livres les plus sensés, les plus amusants, les mieux 
écrits, du siècle de Louis XIV, le plus précieux peut- 
être pour rétude des mœurs bourgeoises et littéraires 
à cette époque. 

*Le Roman comique, jûsx Sgarron, revu et an- 
noté par.M. Victor Fournel. 2 vol. lo fr. 

* Histoire amoureuse des Gaules, par BusST- 

Rarutin, revue et annotée par M. Paul Boi- 
TEAU , suivie des Romans historico-satiriques 
du XVII® siècle, recueillis et annotés par M. 
C.-L. LiVET. 3 vol. i5 fr. 

Deux volumes sont en vente. 

* 5m; mois de la vie d!un jeune homme (1797)1 

par ViOLLET LE Duc. 1 vol 4 fr« 

Les Aventures de Don Juan de Vargas , ra- 
contées par lui-même, traduites de l'espagnol, 
sur le manuscrit inédit, par Charles Navarin. 
1 vol. 3 fr. 

A tort ou à raison, on regarde généralement cet ou- 
vrage comme un livre apocryphe, un pastiche, une 
imitation des romans de Le Sage et des contes de Vol- 
taire. Ajoutons qu^on déclare l'imitation très heureuse ; 
partant, le livre dHine lecture agréable et facile, écrit 
avec beaucoup d'esprit et de talent. 

V. CONTES ET NOUVELLES. 

*Hitopadésa, ou l'Instruction utile, recueil d'apo- 
logues et de contes , traduit du sanscrit , avec 
des notes historiques et littéraires et un Ap- 

Sendice contenant l'indication des sources et 
es imitations, par M. Ed. Langereau, mem- 
bre de la Société Asiatique. 1 vol. 5 fr. 
On trouve dans ce volume beaucoup de fables et de 
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contes qui ont passé dans les littératures modernes, 
particuUèrement dans la nôtre. 

* Nouvelles françaises en prose, du XIIÏ* siècle, 
avec Notices et notes par MM. MoLANDet Ch. 
d'Héricâult. 1 vol. 5 fr. 

Noui^elles francoises en prose, du XIV® siècle, 
publiées par les mêmes, i vol. 5 fr. 

Nouvelles francoises en prose , du XV® siècle , 
publiées par les mêmes, i vol. 5 fr. 

*Le Livre du chevalier de la Tour Landry, pour 
renseignement de sts filles, public par M. A. 

DE MOWTAIGLON. 1 Vol. 5 fr. 

Voyez page g de ce catalogue. 

Le Violier des histoires romaines, ancienne tra- 
duction françoise des Gesta Romanorum. 2 vo- 
lumes, io fr. 

*Les Cent nouvelles nouvelles^lpuhMces d'après le 
seul manuscrit connu, avec introduction et 
notes par M. Thomas Wright, membre cor- 
respondant de Tlnstitut de France. 2 vol. lo fr. 

Recueil de petits contes latins , tirés des manu- 
scrits et annotés par M. Thomas Wright, 
1 vol. ^ fr* 

'MORLINI novella^ fabulœ et Comœdia. Editio 
terlia, emendata et aucta. i vol. 5 fr. 

Ouvrage peu connu , par suite de Textrême rareté 
des éditions précédentes, et précieux pour l'histoire 
des contes et des fables. La ComédU a trait à Texpédi- 
tion envoyée par Louis XII k la conquête du royaume 
de Naples. 
Les Contes de Pogge, Florentin. Traduction 
française du XV« siècle, i vol. 5 fr. 
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* Les noui^elUs recreatiotts et joyeux devis de 
Bonaventure Des Perier^, revus sur les édi- 
tions originales et annotées par M. Louis La- 
COUR. 1 vol. 5 fr. 

Tome II des CEuTres. Voy. page 35. 

L'Heptameron de la reine de Natfarre. a vo- 
lumes. 10 fr. 
Voy. page 35 de ce catalogue. 

Propos rustiques, Balii^erneries , contes et dis- 
cours d'Eutrapel, par Noël DU Faïl, sieur 

DE LA HÉRISSATE. a VoL 10 fr. 

Les Serées de Guillaume Bouçhet. 3 vol. i5 fr. 

Le Deeameron de Boccace^ traduction d'Antoine 
Le Maçon, a vol. lo fr. 

* Les facétieuses nuits du seigneur Straparole, 

traduites par Jean Louveau et Pierre de 
Larivey. a voL lofr. 

La Philosophie faàuleuse, par Pierre de LaRi- 
VEY, édition revue et annotée par M. Ed. 
LancbREAU. i vol. 5 fir. 

Yl. FACÉTIES. 

* MoRLiNi noi^ellie, fabulm et eomœdia. Ëditio 

tertia , emendata et aucta. i vol. 5 fr. 

Voy. page 3i de ce catalogue. 
"Les Quinze Jojres de mariage, a* édition , de la 
Bibliothèque elzevirienne , conforme au ma- 
nuscrit de la Bibliothèque pablique de Rouen , 
avec les variantes des anciennes éditions et des 
notes. 1 vol. 3 fr. 

Cet ouvrage si remarquable, qu'on attribue ë Tauteur 
du Petit Jehan de Sûintréy Antoine de la Sale, à touw 
jours eu de nombreux admirateur», au nombre des- 
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quels se trouvent Rabelais et Molière. Il a été imprimé 
plusieurs fois ; Téditeur a reconnu Texistenoe de quatre 
textes différents, tous nlus ou moins tronqués. En 
s'aidant des anciennes éditions et du manuscrit de la 
Bibliothèque publique de Rouen, il est parvenu à ré- 
tablir le texte tel qu'il a dû sortir de la plume de Tau- 
teur. Les yariantes recueillies à la fin du volume justi- 
fient pleinement ce travail, et les notes placées au bas 
des pages rendent llntelligence du texte facile aux per- 
sonnes même les moins versées dans la connaissance 
' de notre littérature du moyen ftge. 

*Le8Eifangilesdes Quenouilles. NouYelle édition, 
revue sur les éditions anciennes et les manu- 
scrits, avec Préface, Glossaire et Table analy- 
tique. 4 vol. 3 ir. 
« Ceci n^est pas seulement un livre amusant : c'est 
« encore un des livres les plus précieux pour lliistoirc 
« des mœurs, des opinions et des préjugés... C'est le 
« répertoire le plus curieux des croyances, des erreurs 
c et des préjugés répandus au moyen âge parmi le peu- 
« pie. » (Extrait delà Préface,) 

* La Nouvelle Fabrique des exceUens traits de 
vérité, par Philippe d'Algripe, sieur de Neri 
en Verbos. Nouvelle édition , augmentée des 
N ombelles de la terre de Prestre Jehan, i vo- 
lume. 4 û*. 
Cet ouvrage, de la fin du XVI« siècle, est le type et 
la source de ces nombreuses histoires où Texagération 
joue un si grand rôle. De ce volume viennent en droite 
ligne les Facétieux dévie et plaisons contes du sieur du 
Moulinet , les histoires de M. de Crac et de sa famille, 
et les célèbres Aventures du baron de MUnchhausen, En 
somme, c'est un livre fort amusant, et qui fait con- 
naître un des côtés de l'esprit railleur de nos pères. 

Œuvres de Rabelais , seule édition conforme 
aux derniers textes rèviu par Tauteur, avec les 
variantes dès anciennes éditions , des notes et 
on Glossaire, a vol. lo fr. 
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Les Contea de Pop^ge , florentin, traducdon Ifih- 
çaise du XY' siècle, i yol, 5 fr. 

Yoy. page 3 1 de ce oatalegue. 

Les Bigarrures et touches du seigneur des Ac^ 
cords , avec les contes du sieur Gaulard et 
les Escraignes dijonnoises. 2 yol. io 6:. 

Taharin^ 2 vol. lo fr. 

Bruscamhille. a vol. lO fr. 

* Recueil gênerai des Caquets de V Accouchée. 
Nouvelle édition , revue sur les pièces origi- 
nales et annotée par M. Edouard Fourotier, 
avec une Introduction par M. Le Roux de 
LiNCY. 1 vol. 5 fr. 

Dans cet ouvrage , les imBurs^ les usages, les abus 
du premier quart du XYII^ siècle, sont passés en rerue 
avec autant de liberté que de malice, Gr&oe aux notes 
dont cette édition est accompagnée , ce livre facétieux 
sera désormais un de ceux que Ton consultera avec le 
plus de fruit sur lliistoirè du teuïps. 

*Le Dictionnaire des Pretieuses, par le sieur de 
Somaize. Nouvelle édition, augmentée de di- 
vers opuscules du même auteur relatifs aux 
Précieuses, et d*une clef historique et anecdo- 
tique par M. G. L. LiVET. 2 vol. lo fr. 

VU. POLYGRAPBES ET VÊLANGES. 

OEuures complètes de Pierre^^ Bourdeilles . 
abbé de BlKAX«THOif>E , et d'André de.BouK- 
DEILLES, son frère aîné, publiées pour.la pre- 
mière fob selon le^planckraute^ur.v angœen- 

. té<B3 de nombreux fragments inédits, et anno- 
tées par M. Prosper Mérimée, de TAcadémie 
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française, et M. Louis LàGOUR, archiviste pa- 
léographe. 

OEuvres complètes de Marguerite d'Angou- 
LÊME, reine de Navarre. 4 vol. 20 fr. 

(Euyres diverses, 9 vol. — Heptameron, a vol. 

OEuvres françaises de Bonaventure Des Pe- 
riers , revues sur les éditions originales et an- 
notées par M. Louis Lagour. 2 vol. 10 fr. 

Tome I : Poésies , Cymbalum Mundi , Opuscules. — 
Tome II : Nouvelles Récréations et joyeux devis. 

OEuvres complètes de la Fontaine , revues et 
annotées par M. Marty-Laveaux. 4 volu- 
mes. 20 fr. 

Le tome I contiendra les Fables^ le tome II les Cm- 
/M, les tomes III et IV le Théâtre et les autres œuvres. 

Croniaues des Samedis de if"* de Scudéry, re- 
cueillies par Gonrart, annotées parPELLi&- 
SON-F0NTANIER, et publiées par M. F. 
Feuillet de Conches. 1 vol. 5 fr. 

* Variétés historiques et littéraires, recueil de 

pièces volantes rares et curieuses, en prose et 

en vers, avec des notes par M. Edouard FouR- 

NiER. Tomes I à VIL Le volume, 5 fr. 

Le i«' volume contient : 

i. Ensuit une remonstrance touchant la garde de la 
librairie du Roy, par Jean Gosselin, garde d'icelle li- 
brairie. 

3. Le Diogène francois, ou Les facétieux discours du 
vray anti-dotour comique blaisois. 

. 3. Histoires «panvantàbleB de deux magiciens qui ont 
esté estranglez par le diable, dans Paris, la semaine 

saincte. 
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4. Discours faict an parlement de Di]on sar la presen<- 
tation des Lettres d'abolition obtenues par Hélène Gillet , 
condamnée à mort ponr avoir oelô sa grossesse et son 
fruict. . 

5. Bistotre véritable de la eenrersion et repentance 
d^ne courtisane veniiienne. 

6. Les singeries des femmes de ce temps descouYerics, 
et particulièrement d'aucunes bourgeoises de Paris. 

7. La Chasse et TAmour, à Lysidor. 

8. Dialogue fort plaisant et re<3«atif dé deux mar- 
chands : Tun est de Paris et Tautre de Pontoise , sur ce 
que le Parisien Tatoit appelé Normand. 

g. Discours prodigieux et espouvantable de trois Es- 
paignols et une Espagnolle, magiciens et sorciers, qui se 
faisoient porter par les diables de ville en ville. 

10. Histoire admirable et déclin pitoyable advenu en la 
personne d'un favory de la cour d'Espagne. 

11. Examen sur rinconnue et nouvelle caballe des frè- 
yes de la Rozée-Groix. 

1», Rôle des présentations faictes au Grand Jour de l'E- 
loquence françoise. 

i3. Récit véritable du grand combat arrivé sur mer, 
aux Indes Ooïidentales , entre la flotte espagnole et les na- 
vires hoUandois, conduits par l'amiral Lhermite , devant la 
ville de Lyma', en l'ahilée 1694* 

a 4' Discours véritable de l'armée du très vertueux et il- 
lustre Charles , (lue de Savoye et prince de Piedmont, con- 
tre la ville de Genève. 

i5. Histoire miraculeuse et admirable de la contesse de 
Homoc, flamande y estranglée par le diable, dans la ville 
d'Anvers , pour n'avoir trouvé son rabat bien godronné , le 
i5 avril 1616. 

16. Discours au vray des troubles naguères advenus au 
royaume d'Arragon. 

17. Récit naïf et véritable du cruel assassinat et horrible 
massacre commis le 36 aoust iGôa, par la Compagnie 
des frippiers de la Tonnellerie , en la personne de Jean 
Bourgeois. 

18. Les Grands Jours tenus k Paiîs par M. Muet, liea« 
tenant du petit criminel. 

ig. La révolte des Passemens. 

ao. Ordonnance pour le faict de la police et Tefiemeni 
du camp. 

91. Combat de Cyrano de Bergerac arec le singe de 
Brioché , au bout du Pont-Neuf. 
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a 3. La priose et deffaicle du capitaine GuiUery. 

95. Le Druit qui court de l^Espousée. 

a4« La conférence des servantes de la ville de Paris. 

35. Le triomphe admirable observé en Taliance de Be- 
theleem Gabor, prince de Transilvanie , avec la princesse 
Catherine de Brandebourg. 

a6. La desconverture du style impudique des courtisan* 
nés de Normandie à celles de Paris , envoyée pour estren» 
nés , de Tinvention d*une courtisanne angloise. 

37. La Rubrique et fallace du monde. 

a8. Plaidoyers plaisans dans une cause burlesque^ 

39. Les merveilles et les excellences du Salmigondis de 
Taloyau , avec les Confitures renversées^ 

Le second volume contient : 

I. Blémoire surTétat de TAcadémie françoise ^ cemis à 
Louis XI Y vers Tan 1696. 

a. Le Miroir de contentement, baillé pour eslrenne à 
tous les gens mariez. 

3. Le Pâtissier de Madrigal en Espagne, estimé estre 
Dom Caries, fils du roy Philippe. 

4. Discours sur Tapparition et faits prétendus de Tef- 
froyoble Tasteur, dédié à mesdames les poissonnières , ba- 
rengères, fruitières et autres qui se lèvent le matin d'au- 
près de leurs maris , par TAngouIevent. 

5. La Destruction du nouveau moulin à barbe. 

6. Dissertation sur la véritable origine des moulins à 
barbe. 

7. Les cruels et horribles tormens de Balthazar Gérard, 
Bourguignon , vray martyr, souffertz en rexecution de sa 
glorieuse et mémorable mort, pour avoir tué Guillaume de 
Nassau , prince d'Orenge. 

8. Histoire des insignes faussetez et suppositions de 
Francesco Fava, médecin italien. 

9. Histoire véritable et divertissante de la naissance de 
mie Margot et de ses aventures. 

10. Le caquet des poissonnières sur le département du 
roy et de la cour. 

II. La Moustache des filous arrachée, parle sieur du 
Laurens. 

13. Accident merveilleux et espouvantable du desastre 
arrivé le 7 mars 1618 d'un feu inremediable lequel a bruslé 
et consommé tout le Palais de Paris. 

i3. Ordonnances générales d'amour. . ^ 

i4. L'Adieu du plaideor à son argent. 
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i5. Rencontre et naufrage de trois astrologues judiciai- 
res, Mauregard , J. Petit et P. Lariyey, nouvellement ar- 
rivez en l'autre monde. 

16. Discours de l'inondation arrivée au fanxbourg S.- 
Marcel-lez-Paris . par la rivière de Biëvre, i6aâ. 

17. La Permission aux servantes de coucher avec leurs 
maistres, ensemble TArrest de la part de leurs mais- 



18. La muse infortunée contre les froids amis du t^mps. 

19. Renionstrance aux nouveaux mariez et mariées et 
ceux qui désirent de Testre , ensemble pour cognoistre les 
humeurs des femmes. 

90. Le Tocsin des filles d'amour. 

9 1 . Plaisant galimatias d'un Gascon et d'un Provençal, 
nommez Jacques Chagrin et Ruffin Allegi*et. 

aa. Particularitez de la conspiration et la mort du che- 
valier de Rohan , de la marquise de Yillars , de Yan den 
Ende, etc. 

33. Cartels de deux Gascons et leurs rodomontades , avec 
la dissection de leur humeur espagnole. 

9/f. Le hazard de la blanque renversé et la consolation 
des marchands forains. 

35. Sermon du cordelier aux soldats, ensemble la res- 
ponce des soldats au cordelier. 

36. L'ouverture des jours gras , ou l'entretien du car* 
naval. 

97. Histoire véritable du combat et duel assigné entre 
deux demoiselles sur la- querelle de leurs amours. 
38. L'innocence d'amour, à Lysandre. 

Le tome III contient: 

1 . Placet des amans au roy contre les voleurs de nuit et 
les filoux. 
3. Réponse des filoux (par Mii« de Scudery). 

3. Récit véritable d^ l'attentat fait sur le précieux corps 
de N.-S. Jesus-Ghrist entre, les mains du prestre disant la 
messe , le 94 mai i64g, en l'église de Sannois. 

4. Histoire prodigieuse du fantôme cavalier solliciteur qui 
s'est battu en duel le 97 janvier iei5, près Paris. 

5. La chasse au vieil grognard de l'antiquité. 1699. 

6. L'Onophage , ou le mangeur d'asne , histoire véritable 
d'un procureur qui a mangé un asne. 

7 . Les Regrets des filles de joie de Paris sur le subjeet de 
leur bannissement! 

8. Histoire joyeuse et plaisante de AL de Basseville et 
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d^ane Jeune demoiselle, fiUe du minlstfe de St-lio, hi^ 
quelle Ait prise et emportée snbtiJement de la maison de 
son père. 

9. L'ordre du eombêt de deux gentBihommes faict en la 
Tille de Moulins , accordé par le roy nostre sire. 

10. La Response des serrantes aux langues calomnieu- 
ses qui ont froUé sur rance du panier ce caresme ; avec 
lladTertissement des servantes bien mariées et mal pour- 
veues à celles oui sont à marier, et prendre bien garde à 
eux avant que de leur mettre en mesnage. 

11. Nouveau règlement gênerai sur toutes sortes de mar- 
cbandises et manufactures qui sont utiles et nécessaires dans 
oe royaume , par de la Gomberdiëre. 

13. Le Trebuchement de Tivrongnc, par G. CoIIetet. 

i3. Lettres nouvelles contenant le privilège et Tauctorité 
d*aToir deux femmes. 

14. Règles , Statuts et Ordonnances de la caballe des fi- 
lous reformez depuis huict jours dans Paris, ensemble leur 
police , estât, gouvernement, et le moyen de les cegnoistre 
d\ine lieue loing sans lunettes. 

i5. Privilège des Enfans Sans-Souci , qui donne lettre 
patente h madame la comtesse de Gosier Salle.... peur aller 
et venir par sous les vignobles de France. 

1 6 La Rencontre merveilleuse de Piedaigrette avec mais- 
tre Guillaume revenant des Champs -Elizée, avec la généa- 
logique des coquiiberts. 

17. Le Ballieux des ordures du monde. 

18. Discours véritable des visions advenues au premier 
et second jour d*aoust 1689 à la personne de Temporcur 
des Turcs , sultan Amurat , en la ville de Constantinople , 
avec les protestations qu'il a fait pour la manutention du 
christianisme. 

19. Le Pasquil du rencontre des cocus à Fontainebleau. 

90. Exemplaire punition du violement et assassinat com- 
mis par François de La Motte, lieutenant du sieur dp Mon- 
testruc, en la garnison de Metz en Lorraine , àla fille d'un 
bourgeois de ladite ville, et exécuté b Paris le 5 décembre 
1607. 

ai. Le Satyrique de la cour, 1634. 

33. Les Estrauges tromperies de quelques charlatans nou- 
vellement arrivez à Paris , descouvertes aux despens d'un 
plaideur, par G. F. Duppé. 

9.7. La Pièce de cabinet, dédiée aux poètes du temps (par 
£. Cameau). 

s4. Privilèges et reglemens de rArcfaiconfirérie vulgai- 



BBM 



4o 

i^etnent dhe de» Gevfelles emouquées ou des Ratiers. 

35. AdYÎs de Guillaume de la Porte, h«tteux es halles de 
la yille de Paria. 

36. Les Misères de la femme mariée', oitse peuTeutroir les 
peines et tourmens qu'elle reçoit durant sa ^ie, mis en forme 
de stances par M»» Liebault. 

37. Les Privilèges et fidelitez des Chastrez, ensemble la 
responce aux griefs proposez en Tarrest donné contre eux 
au profit des femmes. 

38. Le Pont-?ieuf frondé. 

39. La Tromperie faicte à un marchand par son apprenty, 
lequel coucha avec sa femme , qui avoit peur de nuict , et 
(le ce qui en advint , avec le testament du martyr amou- 
reux. 

3o. Légat testamentaire du prince des Sots à M. C. d'A- 
creigne , Tullois, pour avoir descrit la défaite de deux mille 
hommes de pied, avec la prise de vingt cinq enseignes, par 
Monseigneur le duc de Guy se. 

3i. Oraison funèbre de Caresme prenant, composée par 
le serviteur du roy des Melons andardois. 

Le tome IV contient : 

I. Brief discours do la reformation des mariages. 
3. Les jeux de la cour. 

3. Songe. 

4. Le tableau des ambitieux de la cour, nouvellemeni 
tracé par maistre Guillaume à son retour de Tautre 
monde. 

5. Lettre d'ecomîflerie et déclaration de ceux qui n'en 
doivent jouir. 

6. L'estrange ruse d'un filou habillé en femme, ayant 
duppé un jeune homme d'assez bon lieu soubs apparence àb 
mariage. 

7. Le passeport des bons beuveurs. 

8. Factum du procez d'entre messire Jean et dame Re* 
née. 

9. Le purgatoire des hommes mariez, avec les peines et 
les tourmentz qu'ils endurent incessamment au subject de 
la malice et méchanceté des femmes. 

10. Mémoire touchant la seigneurie du Pré-aux-Clercs, 
appartenant à l'Université de Paris, pour servir d'iustruc- 
tion à ceux qui doivent entrer dans les charges de l'Unie 
versité. 

II. Histoire horrible et effroyable d'un homme plrs 
qu'enragé qui a esgorgé et mangé sept enfans dans la vile 
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de Ghaalons en Champagne. Ensenble Texecntion mémora- 
ble qui s'en est ensuivie. 

la. L'entrée de Gaultier Garguille en Tautre monde, 
~ poème satyrique. 

i3. Les estrennes du Gros Guillanme à Perrine, presen« 
tées aux dames de Paris et aux amateurs de la yertu. 

i4* La lettre consolatoire escripte par le gênerai de [a 
compagnie des Grocheteurs de France à ses confrères, sur 
son restablissement au dessus de la Samaritaine du Pont- 
Neuf, narratifye des causes de son absence et voyages pen- 
dant îcelle. 

i5. Les plaisantes ephemerides et pronosticatîons très cer- 
taines pour six années. 

16. Epitaplie du petit chien Lyco-phagos, par Gourtault, 
son conculinaire et successeur en charge d'office , à toutes 
les légions des chiens académiques, par Vincent Denis 
Perigordien. 

17. La grande cruauté ettirannie exercée par Mustapha, 
nouvellement empereur de Turquie, à Tendroit des ambas- 
sadeurs chrestîens, tant de France, d'Espaigne et d'Angle- 
terre. Ensemble tout ce qui s'est passé au tourment par 
luy exercé à l'endroit de son nepveu, lui ayant fait érever 
les yeux. 

18. Le différent des Chapons et des Goqstouchantl'alliance 
des Poulies, avec la conclusion d'yceux. 

19. Récit en vers et en prose de la farce des Précieu- 
ses. 

30. Histoire miraculeuse de trois soldats punis divine- 
ment po* les forfaits , violences, irrévérences et indigni- 
tés par eux commises avee blasphèmes exécrables contre l'i- 
mage de monsieur saint Antoine, à Soulcy, près Chastil- 
lon-sur-Seine, le 3 1« jour de juin dernier passé (1676). 

31. Le fantastique repentir des mal mariez. 

33. Le grand procez delà querelle des femmes du faux- 
bourg Saint-Germain avec les filles du faux-bourg de Mont- 
martre, sur l'arrivée du régiment des Gardes. Avec l'arrest 
des commères du faux-bourg Saint-Marceau intervenu en 
ladicte cause. 

33. Les contre-veritez de la court, avec le dragon à trois 
testes. 

34. Le coq-à-rasne , ou le pot aux roses, adressé aux 
financiers. 

a5. Ti aduction d'une lettre envoyée à la reine d'Angleterre 
par son ambassadeur . surprise près le Moûy par la garni* 
son du Havre de Grâce, i5 juin iSgo. 
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«6. Remonstranee an fiMninet et filks de la Pranœ. 
Extrait da prophète Esaye, au chapitre III de tes prophé- 
ties. 

37. Histoire véritable da combat et duel assigné entre 
deux demoiselles sur la querelle de leurs amours. 

38. L'Innocence d*amoar, à Ly sandre. 

Le tome V contient : 

I. Les Triolets da temps. 1649. 

a. Discours sur la mort du chapelier. 

3 . Règlement d'accord sur la préférence des saToUers cor- 
donniers. 

4. L'Œuf de Pasques ou pascal, k M. le lieutenant dySl, 
par Jacques de Fonteny. 

5. Catéchisme des Courtisans, on les Questions de la cour, 
et autres galanteries. 

6. Exil de Mardy-Gras. 

7. Ordre à tenir pour la visite des pauvres honteux. 

8. L'Anatomie dun J^ez à la mode, dédié aux bons 
beuveurs. 

9. Extrait de Haventaire qui s'est trouvé dans les coffres 
de M. le chevalier de Guise, par MU« d'Entraigue, et 
mis en lumière par M. de Bassompierre. 

10. Les nouvelles admirables lesquelles ont envoyées les 
patrons des gallées qui ont esté transportées du vent en plu- 
sieurs et divers pays et ysles de la mer, et principalement 
es parties des Yndes. 

I I. Le Gan de Jan Godard, Parisien. # 

la. Discours de deux marchants fripiers et de deux 
tailleurs, avec les propos qu'ils ont tenus touchant leur 
estât. 

i5. Discours admirable d'un magicien de la ville de 
Moulins qui avoit un démon dans une phiole , condam- 
né d'estre brusié tout vif par arrest de la Cour de Parle- 
ment. 

14. Vraye Pronostication de M* Gonin pour les mal- 
mariez, plates-bourses et morfondus, et leur repentir. 

i5. La misère des apprentis imprimeurs, appliquée par 
le détail à chaque fonction de ce pénible estât. 

16. Ârrest de la Cour de Parlement qui fait deffehses k 
tous pastissiers et boulangers de fabriquer ni vendre , k 
! 'occasion de la feste des Rois . aucuns gasteaux. 

17. La Maltote des Cuisinières, ou la Manière de bien 
icrrer la mule. 



43 

i8. Cas menreilleiix d\iQ bastelier de Londres» lequel, 
sous ombre de passer les passans outre la ritière de Tha- 
mes, les estrangloit. 

19. Les de Relais, ouïe Purgatoire des bouchers, pou- 
layers, paticiers, cuisiniers , joueurs d'instrumeus, comi- 
ques et antres gens de mesme farine. 

30. Discours de la mort de très haute et très illustre prin- 
cesse madame Marie Stuard, royne d'Escosse. 

ai. L'Onozandre, ou le Grossier, satyre. 

33. Le Conseil tenu en une assemblée des dames et bour- 
geoises de Paris. 

33. Vengeance des femmes contre les hommes. 

34. Ballet nouyellement dansé à Fontaine-BIeau par les 
dames d'amour Ensemble leurs complaintes adressées aux 
courtisanes de Venus à Paris. 

35. Satyre contre Tindeoence des questeuses. 

36. Les contens et mescontens sur le sujet du temps. 

37. Vers pour Monseigneur le Dauphin au siqet d'une 
aventure arrivée entre lui et le petit Brancas. 

38. La Vraye Pierre philosophale, ou le moyen de deve- 
nir riche à bon conte. 

Le tome VI« contient : 

1 . Les estranges et desplorables accidens arrivez en di- 
vers endroits sur la rivière de Loire et lieux circonvoisins 
par l'effroyable desbordement des eaux et Pcspouvantable 
lempeste des vents, le 19 et so janvier i639. Ensemble 
1rs miracles qui sont arrivez à des personnes de qualité et 
autres qui ont esté sauvées de ces i)erilleux dangers. 

3. Le feu royal, faict par le sieur Jumeau, arquebusier 
ordinaire de Sa Majesté. 

3. Histoire véritable du prix excessif des vivres de la 
Rochelle pendant le siège. 

4. La grande propriété des bottes sans cheval en tout 
temps, nouvellement descouverte , avec leurs appartenant 
ces, dans le grand magasin des esprits curieux. 

5. Les estrennes de Herpinot, présentées aux dames de 
Paris, desdiez aux amateurs de la vertu, par C. D. P., 
comédien françois. 

6. Harangue de Tnrlopin le souffreteux, 16 tS. 

7. Sommaire traicté du revenu et despence des tnanees 
de France, ensemble les pensions de nosseigneurs et dames 
de la Cour, escrit par Nicolas Remond, secreuire d*Estat. 

A. Quatrains auroy sur la façon des harqoebuses et pis-> 
tolets, enseignans le moyen de recognoistre la bonté «tl6 



44 

Tke de tontes sortes dVmesk feo et les eonserrer en leur 
lustre et bonté, |»ar François Poumerol, arquebonier. 

9. Zest-Pouf , historiette du temps. 

10. Ctteehisine des Normands. 

11. Editdu roy portant suppression des charges de capi- 
taines des leyreites de la chambre da roy. 

19. Histoire veritab e de la mutinerie , tumulte et sedi« 
tion faite par les présures Saiuct-Medard contre les fidèles^ 
le ssmedy xxvu* jour de décembre i56i. 

i3 Les choses horribles contenues en une lettre en?oyée 
k Henry de Valois par un enfant de Paris le Tingt-huitième 
de janvier 1589. 

i4* 1^ Cochon mitre, dialogue. 

i5. Stances sur le retranchement des festes, en 1666. 

16. Le Pont-Breton des procureurs. 

17. La plaisante nouyeile apportée sur tout ce qui se 
passe en la guerre de Piedmont, avec la harangue du capi- 
taine Picotin faicie au duc de Savoye sur le mescontente- 
ment des soldats françois. 

18. Le Carquois satyrique. 

19. L'estrange et véritable accident arrivé en la Tille de 
Tours, otL la royne cooroit grand danger de sa vie sans le 
marquis de RouiUac et de M. de Vignolles , le vendi'edy 
vingt-neufviesme janvier 1616. 

30. Arrest notable donné au profit des femmes contre 
rimpuissance des maris , avec le plaidoyé et conclusion 
de Messieurs les gens du roy. 
91. Satyre sur la barbe de M. le président Mole, 
33. Récit véritable de l'exécution faite du capitaine Car- 
refour, gênerai des voleurs de France, rom^ u vif à Dijon 
le 13* jour de décembre 1633. 

33. Brief dialogue, exemplaire et récréatif, entre le vray 
soldat et le marchand françois, faisant mention du temps 
qui court. 

34. La musique de lataTome et les prophéties du caba« 
ret, ensemble le Mépris des Muses. 

Le tome VU contient : 

1. Manifeste et prédictions des plus véritables affaires qui 
se doibvent passer en France cette année 1630 , par le 
sieur de La Bourdanière. 

s. La faiseuse de mouches. 

3. Les plaisantes ruses et cabales de trois bourgeoises de 
Paris. 

4 L*Archi-Sot, écho satyrique. 
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5. Sur les revenus des Pastenrs. 

6. La Requeste présentée h Nosseigneurs du Parlement... 
pour la diminution d'une demie année des loyers des 
maisons !i chambres et boutiques (ig juin i653). 

7. Reproches du capitaine Guillery faits aux carabins, 
picoreurs et pillards de Tarmée de messieurs les Princes. 

8. Manifeste de Pierre du Jardin, capitaine de la Garde, 
prisonnier en la Conciergerie du Palais. 

9. Histoire du poète Sibus. 

10. Discours sur les causes de Textresme cherté qui est 
aujourd'hui en France (1 586). 

11. Le May de Paris. 

la. Le pot aux rozes découvert du plaisant voyage fait 
par quelques curieux au bois de Viocennes, à dessein de 
voir Jean de Werth. 

i3. Edict du Roy pour contenir les serviteurs et servan- 
tes en leurs devoirs. 

14. Discours de la deffucte qu'a faict M. le duc de 
Joyeuse et le sieur de Laverdin contre les ennemis du Roy 
à La Motte Sainct-Eloy. 

i5. Lettre de Calvin , apportée des enfers par Tesprit du 
sieur Groyer, aux pasteurs du petit Troupeau. 

16. Discours de la prinse du capUaine Chapeau et du 
capitaine la Callande, ensemble Texécution qui en a esté 
faicte à Montargy. 

17. Sur renlèvement des reliques de saint Fiacre, ap- 
portées de la ville de Meaux pour la guérison du derrière 
du C. de R. 

18. Institution de TOrdre des Chevaliers de la Joye, 
établi à Mézières. 

19. La grande division arrivée ces derniers jours entre 
les femmes et les filles de Montpellier. 

' ao. Discours de la fuyte des impositeurs italiens. 

31. Les cérémonies faites dans la nouvelle chapelle du 
chasteau de Bissestre le 95 aoust 1634. 

aa. Discours nouveau de la grande science des femmes , 
trouvé dans un des sabots de maistre Guillaume. 

a3. Les amours du Compas et de la Règle, et ceux du 
Soleil et de TOmbre. 

34. Ennuis des paysans champestres. 

a 5. Le plaisir de la noblesse, sur la preuve certaine et 
profiet des estauffes et soyes..., par B. de Laffémas. 

a6. Conspiration laite en Picardie (1576). 

97. La nouvelle defaitte des Croqaana en Qsercy , par 
M. le mareschal de Themines. 
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38. Les vertus et propriétés des Mignons. 

99. Passage du cardinal de Richelieu à Viviers. 

3o. Letray Discoars desgrandes processions qui se fontde* 
puis les frontières de rAllemagnejusaues àla France(i 584). 

3i. Le Canard qui mange cinq de ses frères et qui est 
mangé à son tour par un colonel* 




HISTOIRE. 

I. VOYAGES. 

istoire notable de la Floride, con- 

\ tenant les trois voyages faits en icel- 

) le par certains capitaines et pilotes 

' françois , descrits par le capitaine 

Laudonnière; à laquelle a été ajousté un 

Quatriesme voyage , fait par le capitaine 

GouRGUES. 1 volume. 5 fr. 

Epuisé. 

Mémoires des Voyages du sieur Demarez, revus 
sur le seul exemplaire connu de l'édition origi- 
nale , et annotes par M. Charles Navarin. 
1 vol. 4fr. 

* Relation des trois ambassades du comte de Car- 
lisle, de Is part de Charles II, vers Àlexey 
Michailowitz , czar de Moscovie , Charles, rôy 
de Suède, et Frédéric III, roy de Danemarck. 
Nouvelle édition, avec préface, notes et glos- 
saire par le prince Augustin Galitzin. 1 vo- 
lume. 5 fr. 

II. HISTOIRE DE FRANGE. 
Collection générale de Chroniques et Mémoires 
relatifs à F histoire de France, 200 vol. 
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Cette collection comprendra tes ouvrages qui font 
partie des diverses collections publiées jusqu^à ce jour, 
et plusieurs autres imprimés ou inédits. Chaque ou- 
vrage, revu sur les manuscrits et les éditions ancien- 
nes, accompagné de notes et d^une table des ma- 
tières , se vendra séparément. Il n'y aura ni faux-titre, 
ni indication quelconque qui puisse obliger les ama- 
teurs à prendre les volumes dont ils n'auraient pat 
besoin. Les ouvrages divers ne seront rattachés enir^eux 
que par le plan de la oolleetion et la Table fénérêle 
det malièreê. 

De cette collection feront partie : 

* Les Aventures du baron de Fwneste, par Théo* 

dore- Agrippa . d'Aubigivé. Edition reyue et 
annotée par M. Prosper Mérimée, de TAca- 
demie françoise. i toI. 5 fr. 

Mémoires de la Reine 'MargueAITk, suivis des 
Anecdotes tirées de la bouche £^e M. DU Vair. 
Notes par M. Ludovic Lalannb. i vol. 5 fr. 

* Mémoires de Henri DE Cahpion , suivis d*un 

choix des Lettres d'Alexandre DE Gahpion. 
Notes par M. C. Moreaù. i vol. 5 fr. 

* Les Courriers de la Fronde en vers burlesques^ 

par Saint-Julien, annotés par M. G. Mo- 
reaù. 2 vol. io fx, 

* Mémoires et Journal du marquis d'Argenson, 

ministre des Affaires Etrangères sous Louis XV, 
annotés par M. le marquis d'Argenson. Tomes 
I et IL Le volume à 5 fr. 

L*ouvrage formera 5 volumes. 

* Mémoires de la Marquise de Courcelles, écrits par 

elle-même , précéaés d'une Notice et accompa- 
gnés de notes par M. Paul POUGIN. i vol. 4 fr* 
^Mémoires de Madame de la Guette. Edition re- 
vue et annotée par M. G. Moreau. i vol. 5 fr. 
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Souvenirs de madame de Cayhvs, i vol. 

Mémoires de V'obbé de Choisy , suivis de 17/w- 
toire de la Comtesse des Barres, avec préface 
et notes par M. Gustave DesnoiresterreS. 
1 vol. < 5 fr. 

OEiwres complètes de Branthome. 
Voyez page 34 de ce catalogue. 

Chroniques des Samedis de M^' de Scudéry, re- 
cueillies par CoNRART , annotées par Pellis- 
SON-FONTANIER, et publiées par M. F. 
Feuillet de Gonghes. i vol. 5 fr. 

III. HISTOIRE ÉTRANGÈRE. 

* Histoire notable de la Floride, i vol. 5 fr. 

Voyez page 46 de ce catalogue. 

* Relation des trois ambassades du comte de Car^ 

lisle. 1 vol. 5 fr. 

Voyez page 46 de ce catalogue. 

■ Histoire du Pérou, traduite de Tespagnol sur le 

manuscrit inédit du P. Anello Oliva, par M. 

H, Ternaux-Gohpans. i vol. 3 fr. 
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OUTRAGES DE DIFFÉRENTS FORMATS 

Qui foDt partie du Fonds de P. JANNET. 



Bibliographie lyonnaise du xv« siècle^ par M. A. PiRiciiUD 

atoé. Noav. édit. Lyony iuiprimene de Louis Perrin, 

I85i , in-8. l" pariie. 7 50 

3« pariie. 4 » 

3' partie. 9 » 

Catalogue de la bibliothèque lyonnaise de M. Coste , rédigé et 
mis en ordre par Aimé Yingtrinier, son bibliothécaire. 
Lyon, 1855, 9 vol. gr. in-8. (18,641 articles.) 12 » 

Catalogue des livres imprimés , manuscrits , estampes , des- 
sins et cartes à jouer composant la bibliothèque de M. C. 
Lebcr, avec des notes par le collecteur. Tome lY, conte- 
nant le supplément et la table des auteurs et des lÎTrci 
anonymes. Paris , 1852, in-8, arec 6 gra?. 8 » 

Grand papier, fig. col. 25 » 

Grand papier Yélin, fig. col. 50 » 

Choix de fables de La Fontaine , traduites en vers basqups 
par J.-B. Archu. La Reole , 1848 , in-8. 7 50 

Chronique et hystoire faicte et composée par révérend père 
en Dieu Tqrpin , contenant les prouesses etfaiclz darmes 
advenuz en son temps du très magnanime Roy Gharlo- 
maigne et de son nepyeu Raouland. (Parisy 1835,) in-« 
goth. à 2 col. 9 avec lettres initiales fleuries et toui*neures. 

20 » 
Pap. de Hollande. 25 » 

Dialogue {Le) du fol et du sage. {Paris, 1833,) pet. in-8 goth. 

9 » 
Pap. de HoU. (à 10 exempl.). 12 » 

Pap. de Chine (ii 4 exempl.). 15 » 

Dialogue facétieux d'un gentilhomme françois se complai- 
gnant de Tamour, et d'un berger qui, le trouvant dans un 
bocage , le reconforta, parlant à luy en son patois. Le tout 
fort plaisant. Metz, 1671 (1847), in-i6 oblong. 9 o 

Dictionnaire pour Tintelligence des auteurs classiques grecs 



00 

et, latins , tant sacrés que profanes, par Fr. Sabbathikii« 
Paris y i815,in-8. (Tome 37* et dernier,) 6 » 

DU {Le) de Menugey piècç en Ters du XIV« siècle .^ publié , 

pour la première l'ois par M. G.-S. Tkebotiek . ( PariSy 

1835,) in -8 goth. S 59 

Pap. de HoU. 4 » 

DU {Un) d'av^vturea^ pièce burlesque et satirique du XIII* 
siècle, publiée pour la première fois par M. G.-S. Tre- 
BUTiEN. (Pari», 1835,) ia-8 goth. 2 50 

Euai synthétique sur Torigine et la foimation des langues 
(par Copineau). Paritty 1774, iu-8. 4 » 

Histoire des campagnes d'Annibal en Italie pendant la deoxiè- 
me giicire punique, suivie d'an abrégé de la tactique des 
Bomains et des Grecs , par Fréd. Gdillaome, général 
de brigade. Milan , de rimpr. royale, 1812, 5 vol. gr. 
in-4 et atlas de 49 planches ^r. in-fol. 30 » 

Histoire du Meiique, par don Âlvaro Tezozomoc, trad. sur 
un manuscrit inédit par H. Ternavx-Campans. Pariê^ 
1855, 2 vol. in-8. 15 » 

Lai dlgnaurès , en vers, du X1I« siècle, par Renadt, suivi 
des luis de Melion et du Trot, en vers, du XI1I<' siècle, 
publiés ))our la première fois par MM. MonmerquA et 
Francisque Michel. Paris, 1832, gr. in-8, pap. vél., 
avec deux fac-similé color. 9 » 

Pap. de HoU. 15 » 

Pap. de Chine. 15 » 

Lettre d'un gentilhomme portugais à un de ses amis de Lis- 
bonne sur IVxécution d'Anne Boleyn, publiée par M. Fran- 
cisque Michel. Paris, 1832, br. iu-8, pap. vélin. 3 » 

Manuel du libraire et de V amateur de livres , par M. Jacq.- 
Ch. Urinet, quatrième édition originale. Paria, 1842- 
1844, 5 vol. iu-8 à deux colonnes. 200 » 

MoralUé de la vendition de Joseph, filz du patriarche Jacob; 
comment ses frères , esmeuz par envye , s'assemblèrent 
pour le faire mourir... Paris, 1835, in-4 goth. format 
d'ugeuda, pap. de Holl. 36 » 

MoralUé de Mundus, Caro, Demonia, à cinq personnages. 
— Farce des deux savetiers, à trois personnages. Paris, 
Silvestre, 1838, in-4 goth. format d'agenda. 12 » 

Moralité nnuvdle du mauvais riche et du ladre, k douze per- 
sonnages. (Pari*, 1853,) petit in 8 goth. 9 » 



Pap. de Holl. (k 10 exempl.). 19 » 

Pap. de Cbioe (à * exempl.)* 15 » 

MûraUté très singulière et très yonne des hl^tsphématevrs du 
nom de Dieu, Paris, 1831), pet. iD-4 gotli. format d'a- 
genda , pap. de Holl. 36 » 

Mystère de saint Crespin et de saint Crespinien , publié poar 
la première fois par L. Des- allés et P. Chabaille. Pa- 
rts^ 1836, gr. in-8 orné d'un fac-similé. 14 » 
Pap. de floli. (/'ao^mtltf sur vélin). 30 » 
Pap. de Chine. 30 » 



Patkn (D^ J. F.). — Pabllratlons rcIaUven 
h Henlalsoe. 

I® Notice bibliographique sur Montaigne, PsLTÏs^ 1837, in-8. 
{Epuisée,} 

99 Documents inédits ou peu connus sur Monfaigne, Paris, 
1847, in-8, portrait, fac-similé, {Epuisés,) 

3<> Nouveaux docttments inédits ou peu connus sur Montaigne, 
1850, in-8, fac-simiie. 3 fr. 

40 De ChrisU)p1i€ Kormari et de son analyse sur les Essais de 
Montaigne. Pari&, 1849, in-8. (Epuisé,) 

159 Documents inédits sur Montaigne^ n0 3. — Éphémérides, 
Lettres , et autres Pièces autographes et inédites de Mon- 
taigne et de sa fille Eléonore. Paris, Jannet, 1855, in-8, 
fae-simik, 3 fr. 

6® Recherches sur Montaigne, documents inédits , v9 4. — Exa- 
men de la Vie publique de Montaigne, par M. Grûn. — 
Lettres et remontrances nouvelles. — Bourgeoisie ro- 
maine. — Habitation et tombeau à Bordeaux. — Vues, 
plans, cachets, fac-similé, — R. Sebon. Paris, 1866, 
m-8. 5 r. 



Poésies pranptises d« J.-G. Aliène (d'Asti), com))osée8 de 
1494 à 15S0, avec une notice biographique et bibliogra- 
phique par M. J.-G. Bronet. Paris, 1836, pet. io-S 
goth. orné d'un fae-simUe, 15 » 

Proverbes basqueif recaeillis (et pvbliés avéc une tradttcti«B 



5a 

française) par Armacld Oihânabt. Bordeaux^iSATy is-e. 

10 » 

Recueil de réimpressions d^opuscules rares on curieux rela- 
tifs k rhistoire des beaux-arts en France, publié par les 
soins de MM. T. Arnauldet, Paul CHiRON, Anatole 
DB MoNTAiGLON. In 8, papier de Hollande. (Tirage à 100 
exemplaires.) 

I, LadoTÎcns HenricTS Lomenias , Brienna» cornes , de 
pinocotheca saa. f SO 

II. Vie de François Chauvean , graTear, et de ses deux 
£U , Evrard , peintre , et René , acolptenr, par l.-M. Pa- 
pillon. 3 50 

Relation des principaux événements de la Tie de Salvaing de 
Boissieu , premier président en la chambre des comptes 
de Dauphiné , suivie d'une critique de sa généalogie et 
précédée d'une Notice historique , par Alfred db TBr.RB- 
BASSE. Lyon, impr. de Louis Perrin, 1850, in-8, fig. 7 - » 

Roman de Mahomet, en vers, du XIII« siècle, par Alex, du 
Pont, et livre de la loi au Sarrazin, en prose ^ du XIV* 
siècle, par Raymond Lullb ; publiés pour la première 
fois et accompagnés de notes par MM. REiNAunet Fran- 
cisque Michel. Paris, 1831, gr. m-8 pap. vél., avecdeux 
fac-similé coloriés. 12 » 

Roman de la Violette ou de Gérard de Nevers, en vers, du 
XI n« siècle , par Gibert de Montrbuil , publié pour la 
première fois par M. Francisque Michel. Paris ^ 1854, 
gr. in-8 pap. vél. avec trois fac-similé et six gravures en- 
tourées d'arabesques et tirées sur papier de Chine. 36 » 
Pap. de Chine. 60 » 

Roman (Le) de Robert le Diable, en vers, du XIII^^ siècle, 

publié pour la première fois par G.-S. Trébutien. Pa^ 

risy 1837, pet. în-4 goth. à deux col., avec lettres tour- 

neures et grav. en bois. SO » 

Pap. de Holl. 30 » 

Pap. de Chine. 36 » 

Roman du S(im/-Gr0tfl, publié pour la première fois par Fran- 
cisque Michel. Bordeaux, 1841, in-lS. 4 » 

Table des auteurs et des prix d'adjudication des livres com- 
posant la bibliothèque de M. le comte de La B*** (La Bé- 
doyère). Gr. in-8, pap. vél. 3 50 

Table des prix d'adjudication des livres composant la bi- 
bliothèque de M. L*** (Libri). Paris^ 1847, in'8. A 50 
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Table des prix d^adjudication des liTres de M. I. m. d. R. 
(du Roure). Paris^ 1848, in-S. 1 SS 

Trésor des origines, ou Dictionnairo grammatical raisonné 
de la langue française, par Ch. Pocgens. Paris, impri- 
merie royale, 1819, in-4. 6 i» 



Manuel- Annuaire de Vimprimerie y de la librairie et de la 
presse, par F. Grimont, avocat, s. Chef du bureau de 
la librairie au Ministère de Tintérieur. In-lS. 4 » 

Sous presse le Manuel pour i8S7 , complément de la !>'• 
édition , avec tables analytiques de toutes les matières con- 
tenues dans les deux volumes. 



LA PROPRIÉTÉ LITTÉRAIRE ET ARTISTIQUE 

COURRIER DE LA LIBRAIRIE 

Ce Journal parait tous les samedis. Il contient les documents 
officiels concernant l'imprimerie, la librairie, et tout ce qui s'y rat- 
tache, — une Chronique judiciaire, — le Catalogue , d'après les 
documents officiels , des livres , cartes , estampes , œuvres de mu- 
sique , etc., imprimés en France. — A titre de prime, les abonnés 
reçoivent '• i <> le Catalogue général de la librairie françaite au 
XIX' siècle t par M. Paul Chéron , ouvrage eiclusivement im- 
primé pour eui , et qui ne sera pas mis dans le commerce ; s<* un 
bon de vingt franct de livres A prendre dans la Bibliothéqtie Elxevh 
Tienne, ft leur choix. — Prix de Tabonnement pour un an : 
Paris, 9o fr.-; départements, sa fr.; Etranger, ao fr., et le port 
en SOS.— Bureaux , à Paris, rue de Richelieu, i5 ; A Leipzig, chet 
T. 0. Weigel ; A Londres, chet John Russell Smith. ~ Rédacteur 
en chef, P. Boiteau. Propriétaire-Gérant, P. Jannet* 



MANUEL 



L'AMATEUR D'ESTAMPES 

PA» M. CH. I.B BI^AliO 

OUVRAGE DESTINÉ À FAIRE SUITE AU 

Hannel du Libraire el de FAmalear de Livres 

PAR M. J.-CH. BRUNET 

CoDdUiens de la Pabliratlen. 

L« Manuel de V Amateur tTEntampes sera publié en 16 lÎTraisoni , 
composées chacune de dix feuilles, ou 160 pages gr. in -8, A deux 
colonnes , imprimées sur papier vergé , avec monogrammes intercalés 
dans le texte. Le prix de chaque livr. est fixé à 4 fr. 5o c; il est tiré 
quelques exempl. sur papier vélin au prix de huit francs la livraison. 

LES 8 PREMIÈRES LIVRAISONS ( A-Helsr ) SONT EN VENTE 

Ces livraitom forment deux volumes , la moitié de l'ouvrage, 

La 9* livraison paraîtra le i5 juin 1857, les suivantes dans un dé- 
lai rapproché. 

RECUEIL 

DE 

GBANSONS, SATIRES. ËPIGRAIIES 

Etauties poésies relatiTes à l'histoiiedesIVI». XVII» elïVIlI» siècles 

CONNU SOUS LE NOM DE 

RECUEIL DE MAUREPAS 

PUBLIÉ PAR M. ANATOLE DB HONTAIGLON 

Ancien Fllève de TEcole des Chartes 
Membre résidant de la Société des Antiquaires de France. 

Le Recaell 4e Maarepas sera publié en six forts vo- 
lumes grand iu-80 à 2 colonnes , imprimés sur beau papier 
Tergé,en caractères neufs. Il paraîtra un volume tons les deux 
mois. Le prix est fixé h 25 fr. par volume, ou 150 fr. pour 
Touvrage complet. Chaque volume sera payé au moment de 
la livraison. Il ne sera tiré que 300 exemplaires. La sou- 
scription sera close prochainement, et le prix sera augmenté 
*)0ur les personnes qui n'auront pas souacrU. 



LA MUSE HISTORIQUE 

ou 

RECUEIL DES LEHRES m VERS 

CONTENANT LES NOOVKLLES DU TKMPS, ÉCRITES A SON ALTESSE 

MADKIIOISELLE DE LONGCEVILLE, DEPUIS DUCHESSE 

DE NEMOritS (l65o — 1665/ 

Par J. liOnKT. 

Nou9, édition, revue sur le$ manuscrits et sur tes éditions originales 

et augmentée d'une table générale des matières , 

par Ko. V. dk La Peluuze et J. Uavemel. 

Les Lettres en vers de Loret sont sssurément tin des ouvrages les 
plas curieux à consulter, une des sources les plus abondantes en pré- 
cieux renseignements auxquelles il soit possible de puiser , pour qui' 
conque veut étudier avec soin Tbistoire politique ou littéraire de la 
France pendant la période de temps qu'embrasse cette gazette rimée. 
Pour seize années de la vie du grand siècle, on y trouve , eu effet, 
outre la relation de tous les actes importants de la minorité et des pre- 
miers joursdu règne de Louis XIV, le récit détaillé de ces mille petits 
faits divers qui préparent . qui expliquent les grands événements ; qui 
ont passé presque inaperçus des contemporains eux-mêmes , et dont 
les plus pénibles et les plus minutieuses recbercbes n'amèneraient pas 
toujours Tbistorien b saisir la trace ailleurs. L& , toutefois, ne se borne 
pas le mérite de la Muse historique Va certain attrait nous pousse 
tous, plus ou moins, à recbercber les particularités intimes delà 
vie des personnages que l'hisioire fait poser devant nons ; celte curio- 
sité est , ici , très amplement satisfaite. Bruits de la ville . nouvelles 
de la cour, entrées princières , fêtes publiques , festins royaux , repré- 
sentations théâtrales, bals et ballets, mystères de la ruelle et parfois 
de l'alcdve, Loret tient note de tout, révèle tout, décrit tout eu vers 
abondants et faciles, spirituels etnakfs, burlesques mais pleins de boa 
sens , libres mais non eflrontés , empreints toujours d'un profond res- 
pect pour la vérité. 

Ces qualités , aujourd'hui bien reconnues , et le haut prix qu'attei- 

Sient dans les ventes publiques les exemplaires même imparfaits de la 
use htstorique, nous ont décidé à réimprimer ce livre. Les éditeurs , 
indépendamment de ce qu'il leur a été possible de se procurer des let- 
tres originales imprimées , ont fort utilement consulté deux manuscrits 
des bibliothèques Impériale et de l'Arsenal, l'n troisième, inappré- 
ciable volume relié aux armes de Kouquct et de la comtesse de Verrue, 
auxquels il a successivement appartenu , a été mis à leur disposition 
avec la plus gracieuse obligeance par son possesseur actcel, M. Gran- 
fier de la Marinière . le zélé bibliophile. Ces diverses communications, 
la dernière surtout . ont permis de faire disparaître presque entière- 
ment les voiles souvent bien épais que. lors de l'impression de sa ga- 
lette , Loret a jetés . par prudence, sur un grand nombre de figures d« 
son musée historique. 

llien n'a été négligé , sous le rapport des soins littéraires, pour que 
cette nouvelle édition soit digne des amateurs auxquels elle est des- 
tinée. L'exécution matérielle sera dirigée de manière k satisfaire les 
plus difficiles. 

L'uuvrage , sous presse , se composera de 4 forts volumes grand in- 
8 A a colonnes. — i nxde chaoue volume : i5 fr. 
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M. John Russel Smith, libraire à Londres, publie une collection 
dettinée k prendre en Angleterre la place occupée en France par 
la BibUotkéque elsevirienne. Plusieurs ouvrages sont en vente ou 
sous presse. Tous les volumes sont imprimés uniformément et avec 
soin , avec des fleurons et lettres ornées, reliés en percallue, et 
se vendent à des prix modérés. Voici la liste des premières pu- 
blications. 

En ventes 
The Dramatic and Poetical Works o( JoiiN Marston. New flrst 

collected and edited by J. 0. Halliwell. 3 vols. cart. en toile. 

•• 5o 
The Vision and Creed of PlERS Plocchman. Kdited by Thomas 

Wright; a new édition , revised , wiib additions to the Notes 

and Glossary. a vols. cart. i5 » 

John Sklden's Table Talk. A new and improved Edition, by S. 

\V. Singer, i vol. 7 5o 

Francis Quarle's Enchiridion. i vol. cart. 4 ^o 

laCREASE Mather's Uemarkable Proviidences ofthe EarlierDays 

of American Colonisation. Wiih Introductory Préface by Georgb 

Opfor. Portrait. 7 *»> 

The Poetical Works of WiLLlvM Dauu:iOND of Hawthornden. 

Edited by W. B. Tumbull. Portrait. 7 *o 

,<ÏEORG£ WiTBEu^s Hymns and Soiigs of the Cburcb. 7 5o 

The.Miscellanies of JouN AiiBREY. F. R. S. 6 » 

The MiscellaneoQs Works of Sir THOfifAS OvERBURT. 1 vol. 7 5o 
The Poetical Works ofthe Rev. ROBERT SOUTHWELL. 1 v. 6 » 
The Iliads and the Odysseys of HOMER , translated by GeorGE 

GhaI'MAN. a vol. 18 )> 

ilo^s presses 

The Journal of a Barrisler bîthe name of MankingqaU . for the 
years 1600, 1601 and 160a; containing Anecdotes of Shakes- 

Îeafe , Ben Johnson , Marston , Spenser, Sir W. Raleigh , Sir 
oiin Davys, etc. Edited from ihems. in the British Muséum, by 

Thoni ^s Wright. 
The Rtv. J<3SÈPH Spence's Anecdotes of Booksand Men, aboat 

the time of Pope and Swift. A new Edition by S. W. Singer. 
The Prose Works of Geoffuet Gdaucer, including the 'Irans- 

lation of Boethius , the Tiestament ot' Love, and Ae Treatise on 

the Astrolabe. Edited by T. Wright. 
Kiug Jaues' Treatise on Demonology. With Notes. 
The Poems , Letters and Plays of Sir JOHN SUCKLING. 
Thomas Carew's Poems and Masque. 

Dépôt à PariSyChe.z P. Jannet, éditeur de la Biblioihèquê 
Elsevirienne^ rue RiohelieUy^ 15. 
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